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ECOLOGIE ET DENOMBREMENT D'OISEAUX NICHEURS 
A LA STATION BIOLOGIQUE DE PAIMPONT ( ILLE-ET-VILAINE) 

par Bernard LE GARFF 
Laboratoire de Zoologie, Faculté des Sciences de Rennes 

L' écologie des oiseaux occupe une place de plus e n plus grande en 
ornithologie depuis les travaux de PALMGREN ( 1930) en Finlande , KENDEIGH 
(1944) et POUGH (1950) aux Etats-Unis , YAPP (1956) en Grande-Bretagne et 
TURCECK (1957) en Tchécoslovaquie . En Fr ance, c ' est FERRY (1958) qui , l e 
premier , a mis au point et utili sé une méthode de dénombrement d'oiseaux 
nicheurs permet t ant de traduire par des données quantitatives et écologi ­
ques les observations de terrain . Depuis , . en col laboration avec cet au­
teur, de nombre~x travaux ont été pub l iés , en particulier par les mem­
bres du C. E. O. B. de Dijon : citons entre autr es ceux de FERRY et FROCHOT 
(1953 , 1%4 , 1966) et celui de BLOtJOEL (1965) auxquels nous nous sorrmes 
surtout référés ~ci . 

Le présent travail es t donc l oin d ' être le premier du genre . Cepen­
dant , à notre c::innaissence. rien de semblab le n'a été effectué en Breta­
gne si ce n ' est la toute r écente étude de MAHEO (1 968 ) sur la l ande de 
l 'i le cailleron (Morbihan) . De pl~s . tous les travaux effectués jusqu' à 
ce jour l ' ont été sur "-ilieu ho~ogène alors ~ue notre dénombr ement , mené 
tout au long de la saison de nidification 1968 , porte sur un terrain com­
portant pl usie urs parce lles contiguës mais de nature différente . 

Nous.avons porté notre choix sur l es terrains de la Station biologi ­
que de Pa:n~ont pour leur richesse en oiseaux mais ég3lement pour des 
raisons pratiques , ce travail constituant une par tie d'un Dipl ôme d ' Etu­
de Aporofondie présenté au Laboratoire de Zoologie de la Fac~lté des 
Sciences de Rennes , établissement dont dépend la St a ticn bio logique. 

Nous tenons à exprimer ici toute notre reconnais sance à Monsieur le 
Professeur RAZET pour l ' intérêt cu'il a por~é à nos observations et à la 
réa l isation de ce travail dans son Laboratoire . ~ous rEm9 r cions égale­
ment MM . P . TREHEN et J . -c . L!:: FELJJ~E pour tous les conseils qu ' ils nous ont 
si aimablement donnés au cours rle nos conversations . 

Ar Vran, II, 2. 

_ ...... - . -
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I. DESCRIPTION DU MILIEU 

La Station biologique de Paimpont est s ituée sur une lande au milieu 
de la forê t aux confins de l ' Il le-et-Vilaine et du Morbihan , une cinquan­
taine de kilomètres à l ' ouest de Rennes . Ses t errains conti ennent le pe­
tit étang du Châtenay - l ' un des nombreux é tangs de la forêt de Paim­
pont - retenu par une digue artificie!le dans un vallon bor dé de col li ­
nes sèches où affleurent les sch i stes rouges cambriens . Cette r e t enue 
d ' eau a permis le dével oppement d 'une végétation dense et localisée de 
feuillus . 

Avant tout travail d ' observa tion ornithologique, il était nécessaire 
de dr esser l a carte topographique et de la végétation du secteu r à étu­
dier. Ceci f ut l ' objet de 6 sorties sur l e t errain du 15 janv ier au 13 
mars . 

Au total, la parcelle choisie couvre une vingtaine d ' hectar es dont 
i l faut déduire l a surface de la route et des bâtiment s de la Station. 
Reste donc la partie utilisable par les oiseaux , à savoi r 14 hectares 
de t errai ns non cu l tivés et 3 hectares d ' eau libr e auxque ls il faut 
ajouter quelques bordures de champs au nord de l'étang . 

A partir de la carte de végéta ti on . trop di ver si f i2e pour ê tre ex­
pl oitée rat ionne ll ern.ent , nous avons regr ouoé les diff~rentes essences 
végétales en " associations " plus larges et d6fi;1i ainsi p lu'sieurs mi ­
lieus . Dans chaque milieu . les pour cen t ages de s urface de terrain re­
couverte par l es différentes espèces végétales ont é t é évalués aopro­
ximativer.ent sur plan, afin de caractériser les biotopes comme suit : 

1°) une zone couvrant 6 hec t ares , aù dominent arbres feu illus e t 
prairies plus ou mo ins hu~ides , et qui correspond aux parties basses 
du relief : va l lée de l'Aff et queues d ' étang . 

Cette zone est occupée pa r des prairie s plantées de pol11ff1ie rs oour 
environ 40% de sa surface . Le r este est comoosé de taill i s où dominent 
les chênes (Quercus peduncu'lata Ehrh . et Quercw;; sessili[lora ~alisb . 1 
qui couvrent environ 17%, associés à des char mes (Carpinus be tulus L. ) 
pour environ 8% . Les saules CSùlix sp . ) , très denses , occupent 10% de 
ce t te zone, les genêts (Sarothcurmus scopa?'ius CL . l l·!immerl 8% . l es pru­
nelliers (Prunus spinosa L. J et cerisiers (Prunus cerc:sus L. l 8% , les 
joncs (Juncus sp. l 7% . Il faut y a jouter Quelques poirie rs CPirus com­
munis L. ) , chàtaigners (Castanea sativa Mil l er) et peupliers (PopuZus 
sp.l totalisant à oeine 2% . 

Sous ces feuill us poussent quelaues fougères (Pteris aquilina L., 
Osmunda regalis L •... Jet ae nomoreuses plant es herbacées . 

2°) une zone de l andes couvrant 6 hectë res correspondant aux colli­
nes et aux l ignes de crêtes où la rocne affleu r e . couverte de mousses 
et de lichens . 

Cett e l ande est sur tout xérophile : el l e occupe environ 93% oe l a 
surface et est essentiellement co~posée d ' ajoncs (Ulex europaeus L. ) 
de bruyèr es (Erica cinerea L. et Erica ciliaris L. ) , GE cal lune (Cal-

.... - .. ---....-- -
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iuna vuZgaris (L. J Hull), de fougères (Pteris aquilina L. J avec çà et 
là des asphodèles (AsphodeZus a:rrondeaui Lloyd). des digitales Wigita­
Zis purpu:rea L.J et des pelouses à Ag:rostis setacea Curtis . 

A cette lande proprement dite viennent se mêler des pins maritimes 
(Pinus pinaste:r Soland . ) couvrant environ 2%, des genêts (Sarothamnus 
scoparius (L. l Wimmerl couvrant 4% , des genévriers (Junipel'Us communis 
L. l et du houx (Ilex aquifolium L. ) totalisant à peine 1%. 

3°) une zone de genêt seul (Sarothamnus scoparius (L.) Wimmer l cou­
vrant environ 1,5 hectares . Nous verrons plus loin les raisons pour 
l esquel les nous l' avons dis tinguée de la lande . 

4° ) enfin 3 hectares d 'eau libre de l'étang et de la petite mare in­
termittente de la carrière, en face de la station mais de l' autre côté 
de la route . 

II . METHODE DE TRAVAIL 

De nombreuses mét hodes de dénombrement d 'oisea ux nicheurs ont été 
proposées par les différer.ts auteurs . Nous pouvions éliminer d ' emblée 
les méthodes relatives ou méthodes des itiné raires-échantillons : cel­
le de YAPP (1956), celle de FERRY & FROCHOT (1959) etc ••. qui. axées 
sur le calcu l de densités spécifiques , nécessitent toutes des zones 
d'étude parfai tement homogè nes. Le terrain que nous avions choisi 
n ' étant homogène que sur des surfaces trop restreint es pour l'emploi 
de telles méthodes , nous avo11s eu recours à une mét hode aosolue très 
nettement inspirée de celle de POUGH (1950) dite des " quadrats • ou 
plans quadrillés, analogue à celle emp l oyée par FERRY pour certains 
dénombrements et par BLONDEL en 1965. 

Mais en réalité chaque auteur a sa propr e méthode en ce sens que 
la nature du terrain et le but recherché nécessit ent certaines varian­
tes. C'est ainsi que nous n 'avons pas réellement tracé oe quadrats, 
mais plutôt utili sé l Gs contour s de la végétation . En effet , les points 
de repère naturels étant largement suffisants . nous n ' avons pas jugé 
utile d'en a jouter, à l ' exception de quelques numéros sur certains ar­
bres . 

La méthode des quadrats est devenue classique: cependant nous avons 
j ugé uti le de la décrire en détail ici pour montrer qu 'elle est ~tili ­
sable par tout ornithologue consciencieux puisqu 'elle ne requiert pas 
de gros moyens matériels . Il est en effet souhaitab l e que de tels dé­
nombreme nts se mult iplient en Bretagne où tout reste à faire dans ce 
domaine . 

Le travail de terrain a consisté en 12 journées d 'observaticn s ' éche­
l onnant de la mi- mars à la fin-juin, soit environ une sortie par semai ­
ne. A chaque sortie , la durée d ' observation a été de 4 heures minimum 
à 7 heures maximum, le trajet parcouru étant à chaque fois de S ~ilomè­
tres environ effectués à la vitesse moyenne de 1 kilomètre/heure . Ce 
qui totalise une soixantaine d'heures d 'observation sous des conditions 
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TAB:.EAU 

Sortie nO : 3 6 1 8 9 10 11 12 to'tal 

Poule d 'eau 11 2 3 2 2 2 2 1 2 2 2 2 26 
AAlouene lulu 2 0 1 1 0 1 0 0 1 1 1 9 

Alouette des c hamps 3 l 2 l 2 2 2 11 0 2 0 0 19 
Pipit farlouse 2 3 1 a 2 4 1 5 2 3 11 4 39 
Troglody'te 13 10 6 10 9 10 10 7 9 8 7 10 109 
Acc en t e ur mouchet 10 9 7 12 6 7 9 5 5 9 12 10 101 
Rougegorge 8 " 8 9 3 6 6 1 5 12 1 4 73 
Merle no ir 6 3 6 " 3 7 11 2 9 8 3 9 71 
Grive mus icienne 5 1 2 " 5 7 11 " 5 3 6 47 

"fauvette pi tchou 1 1 0 1 0 0 1 1 l 1 0 8 
Roitelet huppé l 0 l 0 0 0 0 0 0 0 0 0 2 
Mésange à longue queue l l 3 l 3 2 1 1 1 2 0 1 17 
Mêsange nonnette 3 l 0 1 0 1 2 0 1 1 2 0 12 
Mésange bleue 3 " 3 3 1 0 1 l 1 1 3 l 22 
Mésange charbonnière 2 2 0 1 0 2 0 1 2 2 1 0 13 
Bruant jaune 4 2 3 6 2 6 5 1 3 7 3 5 47 
Pinson des arbres 2 2 2 " 5 " 3 1 " 3 " 8 42 
Couvreuil Vivo i ne 0 s 3 s " 5 3 12 8 10 60 
Bergeronnette gri se 1 1 l 2 0 2 2 2 2 0 2 15 
Pouillot véloce 2 4 10 5 9 6 3 " Il 2 Il 53 

Canard colver't 1 0 l 0 0 0 0 0 0 3 
Sus e va r i able 1 1 0 0 0 1 0 0 1 0 4 
Hirondelle de cheJiinée + + + + + + + + + + + 
Linotte mélodieuse l 2 " 9 9 6 6 7 9 11 64 
Moineau domestique 1 0 1 l l 1 l 2 1 l 10 
Ctourneau sansonne~ 1 0 0 0 l 0 0 2 1 1 6 
Corneille noi re 1 0 0 0 1 l l l l 7 

If ?ic épP.ichette l 0 0 0 0 0 0 0 2 
Hirondelle de r i vage + .. .. + .. .. + .. + + 
TraquP. t pâtre 5 l 2 2 2 1 z 3 0 . 18 
Traquet t:10t tew. 0 0 0 0 0 0 0 0 l 
fauvette des j ard i ns 1 0 0 0 2 " " 5 3 19 
Grimp~reau des j ard ins 1 0 0 l 1 1 0 0 0 4 
Bruant z i z i 1 0 0 l 1 0 0 0 2 5 
Chardonr:er~t 2 2 " 2 l 3 5 3 23 
Verdier " 1 0 0 0 2 0 1 0 8 
Geai de s chênes 2 0 2 l l 0 1 0 1 8 
Pie bava rde 1 1 l 1 l 1 1 l 1 9 
Mart i net- noir + + + .. + + + + + 

)Cl? ic c endré 1 0 0 0 1 0 0 0 2 
- rduvette grisette 1 2 8 l 3 7 l 2 25 

Pouillot fitis 2 2 2 3 3 2 2 2 18 

To rco l fourmilier 1 0 0 0 0 0 0 l 
'Pipit des arbres l .) 0 l 1 0 0 3 

Bergeronnette des ruis seaux l 0 0 0 0 0 0 l 

lll Epervier d' tur:>p~ l 0 0 0 0 0 l 
Pigeon rai-nier 1 0 0 0 0 0 l 
Tourterelle des t:.ois l 0 l 2 0 Il 3 
Coucou gris 1 0 0 l 0 1 3 
Chouette hulotte l 1 1 3 

ll Engoulevent d'Europe 1 1 1 3 
Pic vert l 1 0 0 1 l 4 
Rougequeue noir l 0 0 0 0 2 
Rougequeue à f rcnt blanc l 2 0 0 0 0 3 

.. Phragmi te des joncs l 0 0 0 0 0 l 

Grive d r a i ne 2 l 1 0 0 4 

Ma r tin-pêcheur \ 0 1 0 2 
• Hypolais polyg lot te .l 0 0 0 l 

Mésange noire l 0 0 l 

TaT AL GENERAL 1063 
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météorol ogiques variées , à des heures différentes et en changeant d'. itiJ 
néreire à chaque fois dans le but d ' augmenter au maximum les chances de 
contact avec tous les oiseaux établis, y compris les crépusculaires corn 
me ! ' Engoul event et les nocturnes corrrne la Chouette hulotte pour les­
quels nous avons effectué trois sorties de nuit. 

Le plan délimitant les contours de végétation a été tiré sur calque 
de format 42 x 53 cm à une échelle de 1/1DDOe (1 cm. pour 10 ml de fa­
çon à ce que les divers plans d'observation soient comparables et super­
posables le s uns aux autres et à la carte de végétation simplifiée en 
milieux. Un nouveau plan est utilisé à chaque sortie , sur lequel sont 
not és la date , l'itinéraire suivi, les heures de passage aux différents 
endroits . les conditions météorologiques et toutes les observations re­
latives aux oiseaux susceptibles de nicher dans les parages , inscrites 
sous forme codée s ur le plan à l ' endroit précis de leur manifestation: 
L' oiseau est noté par les initiales de son nom français à l'intérieur 
d'un symbole différent selon qu ' il s'adresse à un individu seul, un 
couple. un mâle chanteur, un individu au vol , un oiseau présentant un 
comportement de nicheur ou abecquant, un nid trouvé, un groupe familial 
hord du nid~ etc ••• Les déplacements de l ' oiseau sont notés ainsi que 

\. l es ?cuveaux postes de chant après déplacement , ceci afin de distinguer 
1 un male chantant en divers points de son territoire d'un oiseau chassé 

hors de son t erri t oire par notre présence. Chaque fois qu ' il est pos­
sible d ' entendre au même moment deux mâles s ' affrontant par le chant, 
nous le noto~s d ' un pointillé reliant les deux points, de même que sont 
repérés les lieux de combat , tout ceci afin de faciliter le décompte 
ultérieur et la distinction das couples voisins • •• 

En fin de sêisun, toutes les observations sont récapitulées sur un 
plan différent pour chaque espèce . Mais cette fois chaque donnée n ' est 
plus affectée de l'initiale de l 'oiseau mais du numéro de la sortie 
pour éviter de cGmpter pour deux oiseaux différents un më~e individu 
qui se serait déplacé au cours d ' une même sortie . Il s ' ensuit que sur 
chaque plan spécifique se forment des nuages de points plus ou moins 
nets selon les espèces . sauf pour quelques oiseaux sans territoire dé­
fini pour lesquels les points sont disper sés . Chaque nuage correspond 
à un couple cantonné et donne des indications sûr I a dimension des ter­
ritoires et l ' emplacement présumé du nid. 

La méthode a donc l ' avantage de permettre un dénombrement précis des 
couples établis et donc des nids probables sans qu'il soit utile de les 
trouver tcus ce qui serait très long et même impossible pour certaines 
espèces . Oe plus . ces plans spécifiques étant sur cgl gue , il est possi­
ble de les superposer à la carte de végétation simplifiée en biotopes , 
ce qui donne des indications sur les préférences écologiques de l'espè­
ce. 

III. RESULTATS 

La tableau n°1 (ci-contre, p. 77) exprime le nombre de contacts par 
espèce et par sortie . Afin d'en faciliter la lecture, nous avons cunser-

-~- --·-
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TABLEAU 2 

n°sortie date conditions athmosphériques · A B c 0 

1 13 mars temps couvert, vent 67 18 - 18 
2 19 mars soleil vent 53 17 2 20 
3 27 mars soleil 64 24 7 27 
4 09 avril très beau temps 102 30 11 38 
5 17 avril temps couvert, vent 68 26 4 42 
6 24 avril soleil voilé 97 27 3 45 
7 01 mai soleil 116 37 10 55 
8 10 mai temps couvert , vent fort 73 32 1 56 
9 15 mai soleil 88 34 2 58 

10 22 mai temps clair nuageux 123 34 1 59 
11 10 juin soleil. vent 99 32 0 59 
12 20 juin soleil 113 30 0 59 

B 
A 

40 

• . 

;V~;v· 
/"-·-· ....... . . ....... 

/'-.-· . 
• 

J 
10 

• . / 
C•- • C '-··~ 

10 

2 3 4 5 6 7 8 g 10 11 12 
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 

En abcisses : les numéros des sorties. 
En ordonnées : le nombre de contacts (A) , le nombre total d ' espèces (B), 

le nombre d'espèces nouvell es (Cet C' ) . 

-··- ·---------------
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vé l' ordre dans lequel ncus sont apparues les différentes espèces au 
cours de la saison , d ' oü la disposition en " escalier "; cependant, 
pour chaque sortie , les oiseaux ont é té classés dans l' ordre systéma­
tique . Pour les deux espèces nocturnes. les signes - indiquent que l'es­
pèce n ' a pas été spécialement recherchée pendant l a visite correspon­
dante (pas de visite de nuit) . 

Le t ab l eau n°2 (ci - contr e , p . 79) indique les dates des sorties , 
leurs conditions météorologiques grossières et précise pour chacune le 
nombre total de contacts (colonne];;) , le nombre d ' espèces observées 
(colonne lD · le nombr e d'espèces nouvel l es par rapport aux sorties pré­
cédent es (colonne ~l ainsi que le total cumul é des espèces (colonne .Q) . 

Les variations sensibles enregistr ées d ' une sortie à l' autre dans le 
nombre total de contacts (gr aphique Al sont en grande partie liées aux 
variations des conditions athmosphériques : en r éduisant d ' une part l' ac­
tivité des oiseaux , d ' autre part l ' acuit é visuelle e t aud i tive de l' ob­
servateur , le temps couvert et le vent occasionnent des variations néga­
tives et parfois importantes (voir sorties 5 et 81 du nombre de contacts , 
d'où l ' allure " en dents de scie " de la courbe A. Remarqucns égal ement 
la tendance ascendante de cette courbe, ce qui correspond au cantonne ­
ment progressif de nouveaux couples au fur et à mesure du déroulement 
de la migration . 

L'interprétation des variations enregistrées dans les colonnes B (gra­
phique BI et C lgraohique Cl nous donne une idée du déroulement de la 
saison de reproduction sur notre parcelle : arrivée et passage des mi­
grateurs et cantonne~ent des couples : 

Parmi les 18 espèces observées dès notr e première visite du 13 mars , 
la plupart est vraisembleble~ent constituée de sédentaires , à l ' excep­
tion peut-être du Pipit farlouse , du Pinson des arbres et du Roitelet 
huppé (ce dernier ne nichera pas) . 

Le 19 mars, 2 nouvelles espèces viennent augmenter not r e liste . Trois 
solutions se présentent : 1°1 ces espèces sont nicheuses sur notre par­

celle mais nous ont échappé à la première 
sortie . 

2°) leurs incursions sur notr e terrain ne sont 
qu'occasionnel les , soi t que leur territoi­
re soit t r ès vaste et que notr e pa r cel l e 
n'en constitue qu'une très faible part ie , 
soit que leur territoir e soit contigu à 
l e parcelle . 

3°) ces espèces se sont réel leme~t installées 
depuis la première sortie ou r.e sont que 
de passage : cette solution parai t v~ai ­

semblable pour les oiseaux observés très 
r égulièrement l ors des sorties qui suivent 
l e.premi er contact ainsi que pour ceux qui 
ne font l 'objet qu9 d ' un unique contact . 

Dans le cas présent , nous pouvons éliminer la de•Jxièm!:l so l uticn pour les 
deux espèces . La solutio n n°3 est très probao le pour !a Pouillot véloce 
et très possible pour la Bergeronnette grise . De la sorte , en ~éparant 
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de la colonne C les oiseaux dont le cas se ramène à la solution 3 , nous 
obtenons une courbe C' qui traduit véritablement -et seulement- la mi­
gration telle que nous l ' avons observée sur notre par celle . Notons d'ail ­
leurs que cette courbe suit fidèlement les variations de la courbe c. 

Ainsi, le 27 mars. 2 sur les 7 espèces nouvellement observées (Hiron­
del le de cheminée et Linotte mélodieuse) sont migratrices ou récerrvnent 
cantonnées. 

Le 9 avril. l ' arrivée des migr ateurs s ' est accentuée : on enregistre 
l'arrivée de 6 espèces : l'Hirondel!e de r ivage , le Traquet pâtre , le 
Traquet motteux , (seulement d2 passage) , la Fauvette des jardins , le 
Chardonneret et la Pie. 

La migration s'atté nue au cours des deux visites suivantes : seule­
ment 3 espèces nouvel l es le 17 avril (Martinet noir. Fauvette grisette , 
Pouillot fitisl et une se~le (Torcol) le 24 avril. 

L'arrivée d 'un nouveau contingent de 5 espèces est notée le 1 mai 
Tourterelle des bois , Coucou gris (?), Rougequeue noir, Rougequeue à 
front blanc, Phragmite des joncs. Après quoi le passage s'annule. 

La courbe B (nombr e total d ' espèces à chaque sor tie ) suit elle-aussi 
fidèlement l es variations de la courbe C, avec une montée du 19 mars au 
9 avril, date à laquelle on assiste à un premier maximum, un "palier" 
du 9 au 24 avril , un deuxième pic de 1 mai puis un palier du 10 mai au 
10 juin, date de la dernière sortie. 

corrrnentaire par espèce 
Nous donnons ici, pour chaque oiseau , les renseignements relatifs à 

son instal l ation , la taille du territoire , sa densité et ses préféren­
ces écologiques . 

Pour certaines espèces , nous avons pu mesurer, très approximativement , 
la superficie des territoires . Pour cela , nous n'avons tenu corr.pte que 
des couples dont le territoire est entièrement compris dans notre par­
celle. Nous avons simplement entouré d ' un trait chaque "nuage de points " 
puis calculé la surface ci rconscrite par ce trait. Les valeurs données 
ici sont les moyennes obtenues , mais il est bien évident qu' étant donné 
le petit nombre de couple& , les chiffres avancés ne peuvent avoir aucune 
val eur statistique, mais ne prétendent fournir . à titre indicatif , qu'un 
ordre de grandeur . 

Citons , égal ement à titre 1ndicatif , certains chiffres, non compara­
bles d ' ailleurs car sans ind1.cation de biotope, avancés par J . -C . w"EL TY: 

Merle noir : 1200 m2 en Angleterre ; Grive musicienne : 40.000 m2 en 
Finlande: Rougegorge : 6COO m2 en Finlande: Pouillot fitis : 1500 m2 en 
Angleterre; Pinson des arbres : 4000 m2 en Finl ande • •. 

Groupe 1 : dans une première catégorie, nous engloberons l es espèces 
dont les territoires, très vastes . débordent largemsnt du 

cadre de notre terrain . Nous ne sa:..irions évidenrnen-;: dans ce cas propo­
ser de chiffres de densité, mais leur impact sur notre mi l ieu est suf-
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sant pour que nous les considérions comnme nicheurs : que le nid se t rou­
ve ou non sur la parcelle n'a pas une importance excessive. 

CANARD COLVERT Anae platyrhyn.choa L. , un couple a niché dans l a végét a­
t ion dense et parsemée d'arbres 

morts de la queue d ' étang nord-ouest ; assez f réquerrvnent observé le soir. 

BUSE VARIABLE Buteo buteo ( L . ) , le coupl e qui plane souvent au-dessus 
du tèrrl9'1n a niché hors de celu i - ci 

dans un bois de pins au sud- ouest de la Station. 

COUCOU GRIS CucuZus canorus L., 5 observations seulement: la date du 
premier contact (1er mai) semble très 

tardive puisque, cette année-là , les premiers Coucous sont arrives en 
Bretagne du 26 mars au 10 avril environ (AR VRAN, I : p . 194) . 

CHOUETTE HULOTTE Strix aZuco L., entendue en différents endroits cha­
que nuit passée sur le terrain . 

ENGOULEVENT D' EUROPE Caprimu.Zgua europaeus L. , ~ous l ' avons observé 
et entendu chanter 

à chaque sortie de nuit , au crépuscule , le plus souvent dans l e bosquet 
de pins à l'est de la Station. 

MARTIN-PECHEUR AZéedo atthis (L .. ) , unbcouple observé à deux r epr ises 
au-dessus de l ' étang et du ruisseau . 

TORCOL FOURMILIER Jynx torquiZZa L •• observé le 24 avril sur la par­
celle son nid a été trouvé en 

j uillet dans un ponmier situé à l ' extérieur de celle-ci . 

PI C VERT Picua viridie L •• 1 couple dont le territoire chevauche notr e 
parcelle . 

PIC CENDRE Picus canua Gmelin , corrvne le précédent , 1 couple cantonné 
en partie sur notre terrain d ' étude. 

PIC EPEICHETTE Denàrocopos minor (L. ), 1 couple établi dans l es feui l­
lus en bordur e de prairies . Un 

des oiseaux creu se son nid le 9 avril dans une brônche morte de ponmier 
à la limite de no t re parcelle, mais le site est abandonné par la suite . 

GRIVE DRAINE 1".œdus viscivorus L., 2 couples dont les territoires mor­
dent sur la parcelle . 

GEAI DES CHENES Garrulus gZandarius (L . ) , 2 couples dont les territoi ­
res , localisés sur les feuil -

lus, chsvauchent notre parcelle. 

PIE BAVARDE Pica pica (L.) , régulièrement observée à Cëter du 9 avril 
(absente aupa ravant ! ) . Le coup l e a cons-
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truit son nid dans le bosquet de pins situé à l'est de la station. 

CORNEILLE NOIRE Corvus corone L., 2 couples dont les territoires em­
piètent sur notre terrain . 

Groupe 2 ce groupe comprend les espèces dont le territoire est de di­
mensions réduites et qui ont niché dans notre parcelle. 

POULE D'EAU Gallinula chloropus (L.), 4 individus défendent chacun un 
territoire en début de saison, 

puis l'un d'eux disparait. 3 couples sont a lors établis , mais 2 seule­
ment nichent et mènent à bien deux couvées . Le troisième coupl e se 
trouvant entre les deux autres et voyant son territoire dimi nuer à la 
suite de batailles incessantes , s'établit tardivement dans le ruisseau 
amont de l ' étang , hors de la parcelle étudiée . Les deux couples r es­
tants se partagent alors la surface de l'étang. environ 10000 m2 c ha­
cun et élèvent en tout 25 l jeunes. En 1969 , 3 coupl es sont installés . 

TOURTERELLE ~~ Strept~pelia turtU!' (L.) , 2 couples établis dans l es 
feui llus . La date d' instal­

lation sur notre par celle correspond aux dates d'arrivée des Tourterel­
les dans l e reste de la Bretagne e n 1968 : deuxième quinzaine d'avril 
pour t ous les départements bretons (AR VRAN, 1 : p . 194 ). 

ALOUETTE LULU Lullula arborea (L.) , 2 couples pour 6 hectares de lande . 
Chante souvent sur les fils élec­

triques; aff ectionne l es zones de sol dénudé où la roche affl eure . 

ALOUETTE DES CHA.'!PS AZauda arvensis L • • 4 couples dont 3 entièrement 
sur notre parcelle. 

PIPIT DES ARBRES Anthus trivialis (L . ) , 1 territoire à cheval sur l a 
limite de notre parcelle dans 

une zone de prairies avec haies. 

PIPIT FARLOUSE Anthus pra~ensis (L.), 6 couples dont 4 entièrement com­
pris sur notre terrain, se parta-

gent les 6 hectares de lande . 

BERGERONNETTE GRISE MotacilZa alè>a L • • 1 couple au bord de l'étang, 
dans une vieille construction 

en bois, l ' autre dans la carrière abandonnée et occupée par une mar e 
d'ea u i ntermittente . Territoi res de 6000 m2 environ . 

TROGLODYTE Trogloàytes troglodytes (L . ) . 18 couples sur les feui l lu s , 
soit environ 3 par hectare 

et 3 sur la lande . La taill e moyenne des ter r itoires est de 1300 m2. 

ACCENTEUR MOUCHET Prv.nelZa modularis (L . ), 19 couples dans la zone des 
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feuillus et 4 couples dans la lande; les territoires sont approximative­
ment de mêmes dimensions pour les deux mi lieux : ~environ. 

TRAQUET PATRE SaxicoZa torquata (L.) , 3 couples dans la lande et 
dans la zone des genêts seuls. 

Les territoires non contigus sont de 3500 m2 environ . L'espèce était 
absente de notre quadrat jusqu'au 9 avril. Un nid trouvé avec des jeun~s 
subvolants le 5 mai 1968. 

ROUGEQUEUE NOIR Phoenicu:rus ochru:ros (Gmelin), 1 couple établi dans la 
lande et les éboulis 

sous les bâtiments de la Station. 

ROUGEQUEUE A FRONT BLANC Phoenicu:rus phoenicurus (L.) , 1 couple dans 
les feuillus à 

la limite des prairies . Les deux espèces de Rougequeues ont été notées 
pour la première fois le 1 mai. 

ROUGEGORGE Erit~.acus I'UbecuZa (L. ), 10 couples dont les territoires 
sont contigus se partagent la zone 

des feuillus 1 batailles fréquentes aux l imites: territoires de 3500 m2 
en moyenne. 

MERLE NOIR 'fuI>d:us meruZa L •• 11 couples cantonnés sur les feuillus; 
territoires contigus de 5000m2 en moyen-

ne . 

GRIVE MUSICIENNE Turd:us philomeZos Brehm, 5 couples sur feuillus; ter­
ritoires contigus de 10000 m2 

en moyenne . 

HYPOLAIS POLYGLOTI'E BippoZais po7,ygZotta (Vieillot) , notre première 
observation per­

sonnelle de l'espèce est celle du ~5 mai. Ceci explique sans doute 
que nous ne l'ayions pas notée auparavant . Cependant , l'oiseau était 
bien cantonné et chantai t assez fréquemment et intensément pour que 
nous soyions sûr de sa reproduction?ldans la zone de genêts seuls . 

FAUVETTE DES JARDINS SyZvia borin (Boddaert) , 6 couples dans les feuil-
lus, 1 couple dans les 

genêts seulsJ Territoires de 1500 m2 non contigus dans les feuillages 
denses . La d~te d'arrivée coincide avec les autres données bretonnes 
du printemps (AR VRAN , I : p .200) • 

FAUVETTE GRISETTE SyZvia cormrunis Latham, 6 couples dans les feuillus. 
de préférence dans les haies . 

Territoires de 1500 m2 en moyenne. L' espèce est arrivée sur notre par­
celle entre le 9 et le 17 avril, ce qui coïncide avec les données bre­
tonnes du printemps : à partir du 15 avril CAR VRAN . I : p. 201 l . 
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FAUVETTE PITCHOU Sylvia wuiata (.&oddaert), 1 seul couple établi pour 6 ) 
hectares de landeJ territoi] 

ra de 8000 m21 a niché au milieu de la lande. 

POUILLOT FITIS PhyZZoacopus trochilus (L.) , 4 couples dans les feuillus 
"'B"vec des territoires de 

2000 m2 environ . Une fcis de plus, l'arrivée notée sur notre quadrat 
(entre le 9 et le 17 avril) correspond aux données de printemps pour 
l ' ensemble de la Bretagne : arrivées et passages du 29 mars au 15 avril 
environ (AR VRAN , I : p.201). 

POUILLOT VELOCE PhyZZoscopus collybita (Vieillot), 9 couples sur feuil- · 
ï'us avec des terri­

toires de 2000 m2 environ . Absente (ou non notée) le 13 mars, cette es­
pèce n'a été observée pour la première fois qu' à la sortie suivante, le 
19 mars, puis très r éguli èrement par l a suite. D'ail l eurs dans le reste 
de la Bretagne, les observations ne sont devenues régulières qu'à par­
tir du 24 mars CAR VRAN , I : p.201), 

MESANGE A LONGUE QUEUE Aegithalos caudat;us (L.), 2 couples sans terri­
toire bien net dans 

les feuillus. 

MESANGE NONNETTE Parus palustris L., 2 couples dans les feuillus au 
bord de l'étang. 

MESANGE BLEUE Parus caeruleua L., pas de territoires très nets 4 
couples dans les feuillus. 

MESANGE CHARBONNIERE Parus major L • • 2 couples également dans les feuil­
lus . 

GRIMPEREAU DES JARDINS Certhia brachydactyla Brehm, 1 couple dont le 
territoire est en­

tièrement inclus dans notre parcelle, dans les feuillus qui bordent une 
prairie. Territoire de ~O~J 

BRUANT JAUNE Emberiza citrinella L., 3 couples à cheval sur la lande 
et les feuillus et 4 couples sur 

la lande : la contiguité des deux milieux semble être favorable à son 
installation. Territoires de ~O]O_m2. 

BRUANT ZIZI Emberiza cirlus L • • 2 couples sur la lande. 

PINSON DES ARBRES FringiZla coelebs L •• 6 couples sur les feuillus, 
avec des territoires de 3500 

m2 non contigus. 

VERDIER CardueZis chloris (L . ), 1 couple dans les feuillus chantant 
toujours sur le même buisson en 1968 

et 1969. 
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CHARDONNERET CardueZis carduelis (L.), 4 couples se déplaçant de la 
lande aux feuillus : 2 couples 

sur chaque milieu. 

LINOTIE MELODIEUSE Carduelis cannabina (L,), environ 10 couples pour 
les 6 hectares de lande1 

pas de territoires définis1 déplacements très importants. 

BOUVREUIL PIVOINE Pynhula pyiThula (L.), 9 couples environ sur les 
feuillus, surtout dans les 

haies1 ·1 couple a niché dans les genêts seuls1 déplacements importants . 

MOINEAU DOMESTIQUE Passer domesticus (L.), 1 couple dans une haie à 
proximité d'une maison. 

Groupe 3 : espèces de passage sur notre parcelle • 

EPERVIER D' EUROPE Accipiter nisus (L.) , une observation le 22 mai. 

PIGEON RAMIER Columba palumbus L., fréquemment observé à proximité de 
la Station, une seule fois au-des-

sus . 

MARTINET NOIR Apus apus (L.), régulièrement observé au-dessus de la 
parcelle à chaque sortie depuis le 17 

avril : arrivées d1J 13 au 20 avril dans le reste de la Bretagne (AR VRAN 
I : 195) . 

HIRONDELLE DE CHEMINEE HiI'Urldo rustica L., arrivée le 27 mars concor­
dant avec les autres données 

bretonnes. Abondante dès lors près de la Station et au-dessus de l'étang. 

HIRONDELLE DE RIVAGE Riparia riparia (L.), premières notées le 7 avril 
(à partir du 20 mars ailleurs 

en Bretagne CAR VRAN. I : p. 196))1 nombreuses au-dessus de l' étang à 
toutes les sorties à partir de cette date. 

BERGERONNETTE DES RUISSEAUX MotacilZa cinerea Tunstall , 1 seule obser­
vation en 1968, 

près du déversoir du ruisseau où elle semble nicher en 1969. 

TRAQUET MOTTEUX Oenanthe oe7'}aTlthe (L.) . 1 Q en migration le 9 avril . 

PHRAGMITE DES JONCS AcrocephaZus schoenobaenus (L.), 1 ind de passage 
le 1er mai. 

ROITELET HUPPE ReguZus regulus (L.), vu à deux reprises en début de 
saison dans les feuillus; peut­

être nicheur dans le voisinage de notre parcelle. 
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MESANGE NOIRE Parua ater L. , 1 observation le 15 mai; peut-être nicheu­
se dans le voisinage ? 

ETOURNEAU SANSONNET Sturnus vuZga:ris L •• un couple passe fréquemment 
au-dessus de la Station en 

1968. Un nid près de cel le-ci en 1969. 

corrmentaires par mi l ieu 

Pour la plupart des espèces , il a été possible d'effectuer un dénom­
brement assez précis : c'est le cas des espèces à territoire défini . Par 
contre, pour les oiseaux sans territoi re défini (Linotte, Bouvreuil • •• ) 
ou dont le territoire est très vaste , le décompte a été plus difficile 
et comporte une part d ' incertitude plus importante. 

Nous avons compté corMlEl établi chaque couple ayant manifesté sa pré­
sence au moins trois fois au même endroit, moins de trois fois si le 
nid a été trouvé ou s ' il a été observé des affrontements avec los cou­
ples voisins. Pour simplifier le décompte et ne pas fausser l ' évaluation 
des densités, les couples établis à la limite de notre terrain, mais 
dont le territoire n'y est pas entièrement inclus , ont été compté pour 
1/2 (BLONDEL . 1965)1 ceci explique les légères différences entre le nom­
bre de couples donné dans le tableau n°3 et celui donné lors du commen­
taire par espèces. 

Il a alors été possible de dresser le tableau des résultats définitifs 
(Tableau3 p.97) qui demande quelques corrmentaires : 

Au total, 169,5 couples ont niché sur notre terrain d'étude, mais la 
variété et la densité des espèces sont beaucoup plus fortes dans la zone 
des feuillus où nous comptons 123,5 couples répartis en 23 espèces , que 
sur la lande qui ne compte Que 36 couples de 11 espèces différentes , et 
ceci pour une surface égale. 

Le milieu ne comportant que des genêts est particulièrement pauvre. 
puisque 4 couples seulement (de 4 espèces) s'y sont cantonnés . Ces es­
pèces ne lui sont d'ai lleurs pas spéciales , mais leur faible densité 
nous a contraint a distinguer ce milieu des deux autres pour ne pas 
fausser les résultats. Nous n ' avons aucune explication valable à cette 
pauvreté si ce n ' est, peu-être, la grande flexibilité du genêt rendant 
difficile la construction des nids et compromettant la bonne réussite 
des couvées , peut-être aussi le faible apport trophique de sa strate 
herbacée assez monotone ? 

Il est intéressant de remarquer que trois espèces seulement sont com­
munes aux feuillus et à la lande : le Troglodyte et l ' Accenteur mouchet 
qui montrent cependant une forte préférence pour les feuillus et le 
Bruant jaune dont tous les couples sont établ is en l isi ère . à cheval 
sur les deux milieux. Cette espèce est un exemple frappant de la conti­
guité des deux milieux corrrne facteur responsable de la diversité et de 
la densité des oiseaux . 



TABLEAU 3 

ESPECES FEUILLUS LANDE GENET DIVERS TOTAL 

Poule d ' eau 2 2 
Tourterelle grise 1 1 
Alouette lulu 2 2 
Alouette des champs 3,5 3 , 5 
Pipit des arbres 0 , 5 0 , 5 
Pipit farlouse 5 5 
Bergeronnette grise 2 2 
Troglodyte 18 2 20 
Accenteur mouchet 20 4 24 
Traquet pâtre 3 1 4 
Rouge queue noir 1 1 
Rougequeue .l front blanc 0 , 5 0 , 5 
Rouge gorge 10 10 
Merle noir 9 9 
Gr ive musicienne 4 ,5 4,5 
Hypolais polyglotte 1! 1 
Fauve tte des jardins 6 1 7 
Fauvette grisette 6 6 
Fauvette pitchou 1 1 
Pouillot fiti s 4 4 
Pouillot véloce 9 9 
Mésange à l ongue queue 3 3 
Mésange nonnette 2 2 
Mésange bleue 4 4 
Mésange charbonnière 2 2 
Grimpereau des jar dir.s 1 1 
Bruant jaune 4 3 7 
Bruant zizi 0 , 5 0,5 l 
Pinson des arbres 6 ,5 6 ,5 
Verdier 1 1 
C?-iardonneret 2 2 4 
Linotte mélodieuse 10+ 10 
Bouvreuil pivoine 9+ 1 10 
Moineau domestique 1 1 

TOTAUX 123,5 36 4 6 169,5 

Pour être comparables , les résultats obtenus doivent êtrs rapportés 
à l ' unité de surface ce qui donne : 

• environ ~ O couples/Ha pour l'ensemble de la parce lle, chiff re très 
cert ainemërÏt irÏf érTeUr Traréaîité -Puf$ëïi7f: netiênt aucun compt e 
des espèces à grand territoire . 

+ 20 , 6 couples /Ha pour l es feuillus 
+ 6 couples/Ha pour la lande 
+ 2, 7 couples/Ha pour le genê t 
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Etant donné la contiguité des différents mil ieux et l' effet de lisiè­
re qui en r ésulte . ces chiffres ne peuvent en aucun cas être ext rapolés 
à 10 Ha comme il est coutume de le faire : i l s n ' ont qu' une va l eur com­
par at i ve. d'une part ent r e eux , d ' autr e part avec des chiffres obt enus 
sur de grandes surfaces homogènes et isolées . 

IV. CRITI QUE DE LA METHODE ET DISCUSSION DE RESULTATS 

La méthode employée ici exige , comme nous l ' avons vu. une expl ora­
tion t otale de la zone étudiée à chaque sortie et une bonne pr éparation 
du t errain au préalable . En revanche , elle présente l ' énorme avant age 
d ' être pr écise pour le dénombrement des peti tes espèces , en par ticul i er 
des passereaux . 

Cette méthode est basée sur le principe fondamental voulant qu ' une 
manifestation quelconque de l ' oiseau en période de reproduction corres ­
ponde à un couple cantonné . En réalité , les choses ne sont pas aussi 
si mpl es car i l existe , à un très faible pourcent age cependant , des m~­
l e s "célibataires " qui chantent et défendent un territoire , surt out en 
début de saison. Il en r ésul te une légè re erreur par excès que compense 
d ' ail leurs largement une erreur par défaut inévi table dans tout dénom­
brement. De nombreux ornithologues dont DORST (1963) , NEF (1962 ) et 
BLONDEL (19651 estiment cependant que cette méthode est l a plus sOre 
et perrret une ~~~-

Mais on peut se demander , dans les conditions définies précédemment , 
que lles sont les chances pour l ' observateur de r encont r er chaque couple 
à chaque visite , autrement dit le pourcentage de population vu à chaque 
fois . Ceci i ntrodui t la notion de rendement , utilisée par 8LONOEL et 
qui cor respond à l ' "effectivity" d ' ENEMAR (1959) . On l ' exprime de la 
façon suivante : 

R • X 
y X 

100 
z 

où X est le nombre total de contacts , Y le nombr e de visites où le 
contact était possible et Z le nombre de couples établis. 

Ce r enderrent peut être calculé pour l ' ensemble de la population ou 
pour chaque espèce : 

Cal culé de cette manièr e . le rendement total de notre populati on est 
de 52% : effectivement , les auteurs cités pl us haut cons i dèrent que lors 
de c haque sortie on peut obser ver environ l a moitié des oiseaux établis 
s ur le secteur visité. 

Nous avons aussi calculé l e r endement pour les espèces ayant niché 
s ur notre parcelle en exceptant celles dont le territoire est trop vas­
te et celles qui n'ont pas de territoire nettement défi ni . Les r endements 
calculés , sauf pour la Poule d ' eau vi sible à cha que fois CR = 100%) , s ont 
l es s ui vants : 

~-------. --- - -- ---



Grive musicien né • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 78% 
Fauvette pitchou, Verdier • ••• • •• •••••••••••••••••••••••.•••••••••. 66% 
Rougegorge , Bergeronnette grise •• • • •• • •• •• ••••••••••••••••• •• • ••• 60% 
Pinson des arbres • • • • • • • • • • . • • . • • • • • • • • • • • • • • • . • • • • • • • • • • • • • • • • • • 58% 
Bruant jaune, Pouillot fitis • • • •• ••• • ••••••••••• •••••• ••• •••••••• 56% 
Merle noir .•••• ••• . • ••• • • • •••• • • ••• • •• • •• •••••••••• • • ••••••••• • •• 55% 
Fauvette grisette , Mésange charbonnière , Pipit farlouse • • • • • ••••• 54% 
Mésange nonnette • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • . • • • • • • 50% 
Pouillot véloce ••••••• , • • •••••• •••••• •• •• • •••••• ••••• • •••••••••• • 49% 
Mésange à longue queue •••• • • •• • •• • • ••• • • • •••••••••••••••••• ••• ••• 47% 
Mésange bleue ••••••••••••••••••••••• • •••••••••••.•••••••••• • •••• • 46% 
Troglodyte • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 42% 
Alouette des champs, Grimpereau des jardins, Fauvette des jardins 40% 
Traquet pâtre, Alouette lulu ••••••••••• ••• ••• • •• • • • ••• •.••• • •••• • 37% 
Accenteur mouchet ••..•••••• •••• • ••••••••• •• , •• , •• , • •••• , • • • • • • • • . 36% 

Or, d'après ENEMAR, le rendement chez les passereaux varie e ntre 37% 
pour l ' Accenteur mouchet et 75% pour les espèces les moins discrètes. 

Ce problème des rendements nous amène enfin à la question du nombre 
de visites nécessaires : en prenant le rendement le plus faible (36%) la 
loi des probabilités (BLONDEL, 1965) indique q•e deux sorties permettent 
de noter environ 60% des couples , trois sorties 75% , quatre sorties 
85%, cinq sorties 90% et six sorties 95%, valeur considérée corrrne opti­
male. 

Il semble donc que les douze sorties que nous avons effectûées nous 
mettent dans des conditions acceptables pour obtenir la précision sou­
haitée . Tout ceci est d ' ailleurs en accord avec ce que dit ENEMAR , 
c'est à dire qu 'il faut au moins trois sorties pour faire une étude 
qualitative et dix à douze sorties pour une étude quantitative , la 
précision étant alors de l' ordre de 95% . 

CONCLUSION 

Jusqu ' à présent , les auteurs n'avaient étudié, à notre connaissance , 
que des zones très homogènes . Voi ci à titre de comparaison q~elques ré­
sultats cités par BLONDEL (1965) : 

PALMGREN (1930) en biome de conifères obtient une densité de 20 cou­
ples pour 10 Ha , pour 26 espèces . 

FERRY (1964 ), en biome décidu, en compte 68/10 Ha répartis en 42 es­
pèces. 

BLONDEL (1965), sur garrigue méditerranéenne, 21/10 Ha de 5 espèces . 
Enfin, un travail analogue au notre , en voie d ' achèvement. réalisé 

par MAHEO & CONSTANT sur une l ande homogène située à un kilomètre de 
notre parcelle donne une densité de 4,3 co~ples à l'hectare . 

Les densités trouvées dans le présent travail sont donc de beaucoup 
plus élevées que ces dernières, tant sur la lande que sur feuillus . Il 
est certain que nous sorrrnes ici en pr·ésence d ' un effet de lisière très 
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important qui contribue à la variété et à la quantité des oiseaux éta­
blis. C'est a insi que les Linottes qui nichent dans la lande , trouvant 
des points d'eau et des pl ant es variées à proximité , sont beaucoup plus 
nombreuses que sur une lande de grande étendue . De même, le Br uant jau­
ne qui recherche la l ande pour nicher, aime la proximité des feui llus 
colTITIB postes de chant. Les territoires de Bruants jaunes sont tous à la 
limite des deux milieux. Ceci peut donc expliquer sa forte densité sur 
notre parcelle comparée à cel le de milieux isolés . 

On pourrait ainsi multi plier l es exemples montrant que la contiguité 
et l'enchevêtrement des deux biotopes et la présence de l'étang ont per­
mis à de nombreuses espèces de s 'installer e n nombre assez grand. 

Il sera intéressant de comparer les r ésultats obtenus ici à ceux ob­
tenus s ur lande seule e t sur feuillus seuls, et de voir ainsi l'action 
des deux milieux l ' un sur l'autre et l ' apport exact de l ' étang et du 
ruisseau . Nous espérons que dans un avenir proche une tel le comparai ­
son soit possible et apporte quelques éléments nouveaux à la connais­
sance de l ' avifaune de notre région et à son écologie. 

Signalons pour terminer que les quelques observa tions effectuées en 
1969 nous ont laissé supposer, bien qu'il soit hasardeux de l'affirmer, 
très peu de changements par rapport à la saison 1966 , tant du point de 
vue qualitatif que quantitatif . Nous projetons de refaire dans que lques 
années le même travail sur le même terrain afin de déceler les variations 
éventuelles de l'avifaùne en fonction de l'évolution du milieu . 
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ACTUALITES ORNITHOLOGIQUES DU 15 NOVEMBRE 1968 AU 15 MARS 1969 

par Jean-Pierre ANNEZO, Patrick DORVAL, Jean-Claude OREANO , Yvon GUERMEUR 
Christian HAYS, Maurice KERVELLA, Maurice LE DEMEZET et Guy ROLLANOO 

Les activités des ornithologues bretons au cours de l ' hiver 1968-1969 
ont, dans l' ensemble . été axées s ur les recensements d ' Anatidés . A cette 
occasion nous avons vu notre couverture géographique s ' étendre sensible­
ment grâce a u concours de nouveaux observateurs et surtout de MM . Michel 
BROSSELIN et Francis ROUX qui ont pu survoler le littoral de l'Ille-et­
Vilaine et qe la Loire-Atlantique . 

Cette année encore nous déplorons l'absence de données sur les Côt es­
du-Nord et insistons auprès de nos lecteurs de ce département pour qu'ils 
nous communi quent l eurs observations , si anodines leur paraissent-elles . 
Des notes en provenance de nos correspondants de Loire-Atl antique nous 
seraient également t r è!; utiles . 

Ont participé aux présentes actualités 

ANNEZO J. -P. , MJTOINE B., ANTOINE L. , BARON A. -N ., BASOUIN J ., BOZEC 
R •• BRANELLEC O., 8RAVE J . -L., BROSSELI N M. , CANEVET P .• CONSTANT P., 
CORMIER J . P. , DE KERGARIOU E .• DORVAL f, , DORVAL J.-P,, DORVAL M., DORVAL 
P., GUERMEUR, Y., JCNIN M .. LEBEURIER E., LE OEMEZET M. , LE GARFF B. , LE 
LANNIC J . , LE PAPE L., LE PAPE M .• LE TOCQUIN A. , L ' HER M., LOARER L. , 
MAHEO R., MONNAT J . -Y . , ONNO R .. PETIT P., PILLET J ., PRATZ J . -R .. PRIEUR 
O., RECK K. -G .. RDL LANOO G .. ROUX F. , THERY J ., THOMAS A., THOM.t\S H. 

De plus , co1m1e pour les précédentes Actualités, nous avons eu recours 
aux informations parues dans le dernier fascicule d'AILES ET NATURE . 

Lu pltoc.htU.nu actwLllté.6 ol!..YLU:holog-i.quu polL.teJtOn:t ôWt 1.o. pé.JU.ode 
du 1 5 ma.lt.6 au. J 5 j u.il!u 1 9 6 9. Lu o bô e1tv<LtÂ.on6 q u,l IJ on:t tJuU,t; devltO nt 
noUô pa1tve;uA pouJt le. 15 aoû..t au plUô .ta!td. 

PLONGEONS (Gavia sp. ), 47 observations concernant 274 ind dent : 4 en 
baie de Morlaix les 15 et 26 nov., 6 à Quiberon 

(56) le 24 déc . , 95 dont un groupe de Z~ en baie de Douarnenez (295) le 
20 janvier, ~ en baie de Douar nenez le 2 mars et 10 en rade de Brest 
le 8 mars . 

------------ . -
.., __ __ 



PLONGEON ARCTIQUE (Gavia a:t'Ctica), l 'espèce a été déterminée 42 fois au 
cours de la période considérée (96 

ind) en 23 localités du Finistère et 4 du Morbihan . La plus forte ban- . 
de a été observée le 22 déc . dans l'anse du Fret/rade de Brest :15 ind . 
Les oiseaux se dépl acent constarrrnent et rapidement dans le nord-Finistè­
re ce qui f a it illusion sur leur abondance et leur répartition réelles: 
en fait , les effectifs globaux ne fluc tuent guère pendant la période 
allant de décembre à mars . Signalons une observation sur eau douce : 1 
ind sur l' étang de Kermelo/Lorient (56) l e 31 déc. 

PLONGEON IMBRIN (Gavia irmier) , 11 observations concernant 23 ind : 2 
ind à la pointe de Kereon (29SJ le 5 

déc •• 5 ind. à Quiberon et 5 ind à la pointe de Conguel/Quiberon (56 ) 
le 24 déc . , 2 ind dans l ' aber Ildut (29NJ le 31 déc . , 1 ind à St-Michel 
Plouguerneau (29N) le 1 janv •• 1 ind à Trémazan et 2 ind à Treompan/Lam­
paul-Ploudalmézeau (29Nl le 3 janv .• 3 ind en baie de Oouarr.enez (29SJ 
le 19 janv., 1 ind au Bendi/baie de Daoul as (29N) le 2 fév ., 1 i nd en 
rade de Brest l e 8 mars , 1 ind en baie de Daoula s le 9 mars. 

PLONGEON CATMARIN (Gavia eteZZata), pr emière observation le 30 déc . : 
· 1 ind à l'Aber/Crozon (29S) ; 1 

ind en rade de Brest l e 11 janv.i 2 dans l'Aber Benoit et son es tuaire 
l e 12 janv .; 6 en baie de Douarnenez le 19 janv. ; 2 en r ade de Brest le 
8 mars: 2 en un point de la rade de Brest et 1 dans la baie du Poullmig 
en rade également le 9 mars . 

GREBE HUPPE (Podiceps cristatua), corrrne l ' an passé . h!vernage s urtout 
maritime avec prédominance des baies 

rades et estuaires . 

FINISTERE 72 recensés en mer en décembre et 
baie de Morlaix 
région des abers 
rade de Brest 
baie de Douarnenez 
rivière de Pont-l ' Abbé 
baie de La Forêt/Concarneau 

janvier dont : 
10 le 14 janv. 
13 en déc. · 
26 le 11 j anv. 

6 l e 30 déc . 
4 fin-déc . 
7 l e 28 déc. 

MORBIHAN 93 recensés en mer en décembre et j anvier dont : 
Erdeven 
Quiberon-Houat-Belle-Ile 
St-Philibert 
riviè r e d ' Auray 
Séné 

10 le 18 déc. 
24 fi n-déc . 

5 le 16 déc . 
4 le 26 déc. 
6 déc . -janv. 
20 environ golfe 

Suscinio 20 déc . -janv. 
notons en outre 8 ind sur l'étang du Cr anic/Brec 'h le 25 déc . 

ILLE-ET-VILAINE 10 oiseaux sur étang dont 
étang de Sérigné/Liffré 
ét ang du Boulet/Feins 

6 le 11 janv. 
le 11 janv. 
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étang du Rouvre/Combourg 
étang de Baulon 

1 le 27 déc. 
2 le 18 janv. 

Les éventuels mouvements sont e ncore plus difficiles à discerner cet 
hiver que l'an passé, les variations portant sur des effectifs moindres. 
Les véritables effectifs hivernants semblent atteints f in-novembre : 
par exemple 2 ind à partir du 31 nov. à l'ile Tudy (295) contre 7 le 18 
nov . et 6 le 25 nov . Ils restent stables jusqu ' à la fin du mois de jan­
vier au moins, après quoi les observations sont trop dispersées pour 
que l'on puisse en tirer la moindre conclusion . Notons toutefois 1 i nd 
à St-Renan (29Nl les 2 et 13 fév . , première observation de l'espèce en 
ce l!eu. 

Des Grèbes huppés en plumage nuptial sont observés dès le 16 fév. : 
1 ind en plumage de noces incomplet en baie de Daoulas (29Nl : 3 -ind en 
plumage nuptial incomplet le 20 fév . à St-Marc/Bresti 4 ind en plumage 
nuptial le 2 mars au Cranic/Brec ' h (56): 1 couple parade sur l'étang du 
Boul et/Feins (35) le 8 mars. 

GREBE JOUGRIS (Podicepe gl'iseigena), 1 ind le 19 déc. à Ploumoguer (29Nl. 

GREBE ESCLAVON (Podicepe a:uritue), ~observations localisées au Finis-
tère et aux Côtes-du-Nord , coincidant 

pour la plupart avec les dates des recensements d'Anatidés. 
2 à Port- Blanc/Penvénan (22 ) et 3 à Porscaff/Plougrescant (22) le 8 déc ., 
.§. enAbaie de Douarnenez l e 26 déc. , 3 à St-Michel/Plouguerneau (29Nl et 
2 au Vougo/Guissény (29Nl le 1 janv. , 1 à Treompan/Lampaul-Ploudalmézeau 
(29Nl les 3 et 9 janv. , 2 seulement en rade de Brest le 12 janv., 3 pour 
toute la baie de Douarnenez l e 19 janv. , j.. à ! ' Aber/Crozon le 1 mars , .1Z 
en deux points de la baie de Daoulas/rade de Brest le 8 mars et une~ving­
taine en baie du Poulmig/rade de Brest le 9 mars (contre 2 seulement le 
12 janv. : passage ?J. 

GREBE A COU NOIR (Podicepe nigl'icollie), les effectifs de cette espèce 
ont été particulièrement bas 

au cours de l ' hiver 1968-1969 : la rade de Brest qui constitue toujours 
son principal lieu d'hivernage en Bretagne n'en recelait que 79 le 12 
janv. {contre 295 à la même époque l'année précédente et 466 en décem­
bre 1967 !) . Notons en outre : 2 en baie de Penzé/Carantec (29N) le 18 
déc., 1 à Kerhor nou/Ploumoguer (29N l le 19 déc. , 1 à Beg Meil/Fouesnant 
(29SJ le 26 déc., 1 en baie de Douarnenez (295) le 19 janv. , 19 entrant 
dans le golfe du Morbihan par le goulet de Kerpenhir en une demie-heure 
le 19 janv., 1 aux Pierres-Plates/Locmariaquer (56) le 20 janv. , 2 en 
baie de St-Philibert (56) le 20 janv. 

GREBE CASTAGNEUX (Podicepe ruficollis), effectifs hivernants calculés 
pour décembre et janvier : 

FINISTERE 151 dont : 
aber Benoit 
étang de Kerjean/Le Conquet 
étang de Kerhuon 

------~ --~-----r"----~ ....-
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MORBIHAN 

COTES-OU-NORD 

étang du Caroil;Plougastel 
étang de Kerg~enn/Plovan (295) 
rivière de Pont -l'Abbé 
Ile Tudy 
baie de Kerogan/Quimper 

43 dont : 
étang de Kermelo/Lorient 
rivière d ' Etel 
étang du Duc/Vannes 

étang des Salles/Perret 
Loudéac 

25-30 
10 
15 
10 
10 

18 
5 

12 

8 
6 

De très nombreuses observations, mais trop dispersées pour que l'on 
puisse dégager un schéma général de l'évolution des effectifs en Breta­
gne (138 données pour 53 localités). Le graphique suivant illustre ce­
pendant les variations enregis trées sur les deux étangs les mieux sui­
vis du Léon : Kerjean/Le Conquet (15 données) et Kerhuon (13 données), 

-· Kerjean Kerhuon 
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Au maximum de décembre dans le Léon correspondent les forts maxima 
de 40 ind le 8 et 50 ind le 30 déc . en rivière de Pont-l'Abbé (295) 
(7 données) . 

Au maximum de février dans le Léon correspond le maximum de l'hiver 
sur l'étang de Kergwenn/Plovan (295) (7 données} avec 18 ind les 15 et 
16 fév. contre 4 le 31 déc . puis 12 le 23 fév. 

PUFFIN DES ANGLAIS (Puffinus puffinus) , toutes les observations concer­
nent des passages au large des 

côtes du Léon : 

17 nov. Goulven 10 + 4 ind en 10 ' vers le sud-ouest 
21 nov . Porspoder bandes en vol vers le sud-ouest 
23 nov. Lampaul-Ploudalmézeau: 1200 à l 'heure en bandes de qq à 50 ind 

pendant toute la matinée . 
~23 déc .JI Landunvez 15 ind en 10' vers le sud 

- - --- ., ... -- - --...----. ..... ......,.,,~~-~----..--··- ·--· .. ··· ·----------··--~~ 
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09 fév. Lampa ul-Ploudalmézeau : 20 vers l e nord et quelques-uns vers le 
sud-ouest. 

FOU DE BASSAN (Sula bassana), relevons : le 21 nov., f ort passage vers 
le sud- ouest pendant toute l a matinée à 

Lampaul-Ploudalmézeau (29N l (environ 200 Fous/heure) . Encore quelques 
passages à cet endroi t en décembre : 20 ind en 10' le 23 , dont 1 irrrn. 
premier hiver . Observations de Fous s t ationnaires ou pêchant : 12 à 
Quiberon (56) l e 26 déc ., 55 à Loctudy (29Sl le 28 déc. Nouveau passa­
ge à Lampaul-Ploudalmézeau le 16 janvier : nombreux adultes en direc ­
tion du sud- ouest . Rel evons aussi des • périodes creuses • : aucu~e ob­
serva t i on dans l a première quinzaine de décembr e ni dans la deuxième 
quinzaine de janvier. 

Corrrne chaque hiver. les .adultes constituent la qJ,Jasi-total1té des 
oiseaux qui passent ou st ationnent au l arge des côtes du Finistère : 
en tout . 2 observations d'immatures (1 pr emière année le 23 déc . au 
large de Lampaul- Ploudalmézeau ; 1 deuxième année le 14 fév . au large 
d ' Ouessant (29N)) , 

GRAND CORMORAN (PhaZacrocora::c caI'bo) , hiverne corrme tous les ans sur 
les côtes du Finist ère et du Mor­

bihan . mais la zone d ' hi vernage par excellence demeure le golfe du Mor­
bihan et ses abords immédiats : le 19 janv •• 200 i nd sont comptés à 
Locmariaquer a l ors qu ' ils entrent dans le golfe a u lever du jour. En 
effet, leur dortoir se trouve être l ' ilot de Mea ban et , chaque matin , 
une partie des effectifs rentre dans le golfe tandis qu'une minorité 
se répa~d sur l e littoral allant de Lorient à la Vilaine . Ce phénomè­
ne de dortoir co l lectif n ' a pas encore été observé dans l e Finistère 
où les Grands Cormorans sont très dispersés aussi bien en mer ouverte 
qu ' en estuaires et baies . 

Corrrne l ' année derniè re, les étangs de Kerhuon (29Nl et de Kerizan 
(56) ont été r égulièrement fréquentés . A Kerhuon , 10 à 15 oiseaux du 
15 nov . au 7 déc. , S à 10 du 13 déc . au 14 mars . A Kerizan , 3 l e 19 
nov. et le 16 janv. L' é tang de Trenvel/Treogat (29Sl n' est peuplé que 
pendant le mois de novembre : 20 le 23 nov . et 30 le 25 nov . 

Il convient de noter l es observations de la forme sùumsis qui cons­
titue certainemen t une part non négl i geable des hivernants du Finistè­
re. Ces observations se situent toutes en févrie r -mars pour la raison 
très simple que ce n'est qu ' à cette époque que les deux formes devien­
nent discernables : 

Balaneg/Molène (29N), 2/3 de sinensis le 14 fév . Port de commerce 
de Brest, 11 sinensis sur 15 ind le 24 f év . et 25 sinensia pour 1 seul 
carbo du 10 au 15 mar s (toute la r ade explorée) . Ar Garn/Crozon (29S) , 
1 sinensis sur 3 ind . Etang de Ker huon , 1 sinensia le 5 puis le 13 mars . 

CORMORAN HUPPE (PhaZae:rocora:r: aristoteZis) . dès le mois de janvier , des 
adultes sont i nstallés sur 

leurs lieux de reproduct ion : l e 1 janv .• 21 ind à la réserve Michel ­
Hervé J ULIEN dont 2 coITTnençan t à constrUire;f le 22 janv • • plusieurs 
adultes instal l és à Ar Garn/Crozon C29SJ . 

------·-- ·----- __ ._-~-· - -



HERON CENDRE (Ardea cinerea), parmi les 67 observations qui ~ous sont 
parvenues de 36 localités , les seules Uti­

lisables sont celles du Finistère . Effectifs hivernants (décembre et 
janvier) calculé s pour le Finistère : 152 ind dont : 34 en baie de Mor­
laix , 13 de Plouescat à Goulven . 4 au Vouge/Guissény, 10 dans la région 
des Abers , 1 sur l ' é tang de Kerjean/Le Conquet . 15 sur l'Elorn, 5 sur 
l ' Aulne , 40 en riviè re de Pont-l'Abbé , 8 en baie de Kerogan/Quimper, 2 
à Port-Manech/Nevez. 

Ces chiffres font ressortir la pr édominance des estuaires et riviè­
res • à vasières • (100 ind) sur les côtes basses rocheuses ou sablon­
neuses (50 indl et les étangs (1 indl pour l'hivernage du Héron cendré. 

L' absence de données suivies sur des secteurs-témoins rend diffici­
le l ' interprétation des variations d'effectifs. Nous remarquerons tout 
au plus une augmentation en différents points du Finistère entre le 22 
déc. et le 5 janv. : en rivière de Pont-l'Abbé (8 données ) 12 ind le 14 
déc. , 23 le 22 déc . , 40 le 26 déc ., 12 le 26 janv.; sur l'Elorn (5 don­
nées) ~ind le 7 déc .-:-1 5 le 5 j a nv., 3 le 21 j anv . ; à Goulven , 1 le 17 
nov., 10 le 1 janv • • 1 le 16 janv.: à Lampaul-Ploudalmézeau, 3 ind le 
21 nov. , 7 le 3 janv. etc ••• 

AIGRETl'E GABZErTE j (Egretta garzetta) , l ' oiseau observé à partir du 12 
nov . en rivière de Pont-l'Abbé y 

séjourne jusqu'au 1 déc. 

SPATULE BLANCHE (Platalea leucorodia) , les trois ind observés en riviè­
re de Pont-l'Abbé depuis le 20 

oct . sont revus le 16 nov . Il en demeure 2 le 18 nov . puis 1 le 25 nov ., 
dernière observation . 

CYGNE SP. " A B.EC JAUNE " (Cygnus 6p. }", 4 observations pour B ind : 1 
dans le port de Carantec (29N} 

le 1 déc., 3 au pont de la Corde/Henvic _(29Nl le 20 déc. , 3 à l 'Ile Che­
valier/Pont-1 ' Abbé (29Sl le 29 déc • • 1 ad . au lac de Grandlieu (44) le 
14 janv. 

CYGNE SAUVAGE (Cygnus cygnus), 16 ind pour 8 localités dont 4 où des 
Cygnes ont séjourné quelque temps : 1 

ilTITI. à Kerjean/Le Conquet (29N} du 17 nov. au 19 déc.; 1 inà en baie de 
Guissény (29Nl les 24 nov . et 26 déc .; 3 à l'étang de Lannenec/Ploemaur 
(56) le 31 nov., 3 en baie de Sieg/Sibiril (29Nl le 8 déc . ; 1 sur 
l' étang de Priziac (56) du 30 déc . a u 5 mars1 3 ad à St-Ranan (29Nl du 
31 déc . au 13 fév.1 1 ad . à Goulven (29Nl le 1 janv . ; 3 renvel/Treo-
gat (29Sl le 2 janv. 

CYGNE DE BEWICK (Cygnus bewickii) , 3 àf renvel/Treogat (29S} le 30 déc. 
et quelques-uns en baie du Mont St­

Michel (35} le 10 janv.: 3 les 1 et 2 mars sur l ' étang du Cranic/Brec'h 
(56) . 

OIE RIEUSE (Anser albifrong) , de 37 ind le 19 déc., les eff ectifs de la 
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baie du Mont St-Michel (35) passent à 850 le 10 janv. 45 ind dans l ' es­
tuaire de la Loire (44) le 18 janv. Le 19 fév . , 137 ind tournoient au­
dessus de Bain (35) et repartent vers le nord après une brève tentative 
pour se poser. 

OIE CENDREE (Anser anaer), 6 ind dans l'estuaire de la Loire (44) le 18 
déc. et 2 à l'étang du Pas-du-Houx/Paimpont 

(35) le 12 janv. 

BERNACHE NONNETTE (Branta Zeucopsis) , les 2 ind observés à Trenvel/Treo­
gat (29S) à partir du S nov. sont 

vus jusqu'au 23 nov •• date à laquelle 1 ind est tué par un chasseur . 6 
en baie du Mont St-Michel (35) le 10 janv. 

BERNACHE CRAVANT (Branta ber>nicZa) , résultats des recensements : 

DECEMBRE JANVIER 

FINISTERE baie de Morlaix 6 20 
Goulven 55 70 
Ste-Marguerite/Landeda 10 
entrée de l'Aber Benoit ? 13 
Beg Meil/Fouesnant 5 ? 
Trevignon/Tregunc 1 ? 

Total Finistère 77 103 

MORBIHAN baie de Quiberon 40 
Locmariaquer 18 
golfe 3050 2000 
Penvins 100 
estuaire de la Vilaine 30 130 

Total Morbihan 3220 2148 

LOIRE-ATLANTIQUE presqu' il e de Guérande 410 575 
estuaire de la Loire 1 

Total Loire-Atlantique 410 576 

ILLE-ET-VILAINE baie du Mont St -Miche l 128 250 

TOTAL BRETAGNE 3835 3077 

Donc diminution sensible entre las deux recensements dans le golfe 
du Morbihan alors que tous l es awt~essecteursvoient leurs effectifs 
augmenter (sans toutefois compenser la diminution des effectifs du golfe) . 

Les hivernants continuent d'arriver en fin-novembre : à Goulven, 17 
le 11 nov . • 28 le 17 nov., 58 le 30 nov. (pas de variations en décembre ). 

Nouvelle arrivée r.otée à Gou l ven vers le 1 janv . où les effectifs pas­
sent à 76 ind. Ce tte arrivée se traduit pa r une augmentation e n baie du 
Mont St -Michel (35), en riviè re de Morlaix, cependant que le golfe du 
Morbihan perd un millier d'hivernants entre les deux recensements . 

Le 12 f é v •• les 2000 hivernants du golfe sont encore notés . mais nows 

~··-·- ----- ~ --- --•.r- ---- - -~. ·-
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manquons de données utilisables pour la période du 15 fév . au 15 mars. 
· De forts passages sont notés à Goulven le 16 fév . (175 ind contre 75 
hivernants) et le 26 fév . (120 ind) alors que les hivernants sont enco­
re là le 9 mars (79 ind). 

Notons 5 ind de la sous-espèce à ventre pâle (Bran.ta bernic"la!JJ:i;;J;g)-, ~ 
parmi les 175 oiseaux du 16 fév . à Goulven (29N) . :J 
TADORNE DE BELON (Tadorna tadorna) , résultats des recensements : 

FINISTERE 

MORBIHAN 

LOIRE-ATLANTIQUE 

ILLE-ET-VILAINE 

COTES- DU-NORD 

estuaire de la Penzé/Carantec 
Goulven 
St-Renan 
Elorn 
Aulne 
baie de Douarnenez 
rivière de Pont-l ' Abbé 
Total Finistère 

golfe 
rade de Penerf + estuaire Vilaine 
Total Morbihan 

presqu'ile de Guérande 
estuaire de la Loire 
lac de Grandlieu 
Total Loire-Atlantigue 

baie du Mont-St-Michel 

Loudéac 

TOTAL BRETAGNE 

DECEMBRE JANVIER 

3 5 
8 

14 
35 20 

20 
4 

45-50 42 
109-114 87 

48 8 
120 200 
166 206 

45 50 
280 400 

6 
331 450 

570 350 

1178 1096 

Compt e tenu de l'imprécision imputable aux recensements, l ' effectif 
est resté stable entre décembre et janvier . 

En fin novembre , arrivée (d ' abord lente) des hivernants. Il faut at­
tendre le 28 nov . pour que les effectifs de la rivière de Pont-l'Abbé 
passent à 4 ind (contre 1 depuis le 9 nov . ) . A cette époque . des Tador­
nes sont notés à Porspoder (29N) (4 le 16 nov . ) , Trenve l/Treogat (29S} 
(1 le 19, 2 le 23 nov . } ainsi qu'à Goulven à partir du 17 nov., sur 
l'Elorn à partir du 21 nov . (43 ind dont il ne reste plus que 23 le 25 
nov.}, en baie de Morl aix à partir du 26 déc. Ces passages se poursui­
vent en décembre et les hivernants finissent d'arriver (14 aux étangs 
de St-Renan le 22 déc.} . 

Le maximum est atteint à fin-décembre en rivière de Pont-l ' Abbé (45 
environ) , le 30 déc. sur l'Elorn et se poursuit jusqu ' à la fin du mois 
de janvier. 

Le départ des hivernants corrrnence dès le début-février en rivière de 
Pont-l ' Abbé (30 le 9 fév. contre 42 le 26 janv •• puis 15 l e 26 fév . et 
18 le 9 mars} . Les lieux de reproduction se peuolent : Elor n , aber-Be­
noit dès le 6 fév. (2 i nd; puis 10 le 28 fév . }. 1 ind séjourne les 25 
et 26 fév . à St- Renan . 

-- ------ ~...----
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CANARD COLVERT (Anas pZatyrhyncr.os), résultat des recensements : 

DECEMBRE JANVIER 

FINISTERE étang de Kerjean/Le Conquet 
St-Renan 
Kerhuon 
rade de Brest 
Yeun Elez/Brennilis 
Total Finistère 

MORBIHAN étang de Pont - Callec/Kernascléden 
golfe 
Penerf et estuaire de la Vi laine 
Total Morbihan 

LOIRE- ATLANTIQUE presqu 'ile de Guérande 
estuaire de la Loire 
lac de Grandlieu 
réservoir de Vioreau 
Total Loire-Atlantique 

ILLE-ET-VILAINE 

COTES-DU-NORD 

baie du Mont-St-Michel 
étangs de l a région de Rennes (N . E. ) 
étangs de la région de Rennes (S . O. J 
étangd de la forêt de Paimpont 
Total Il l e-et-Vilaine 

étang du Coroncq/Glcmel 
étang des Salles/Perret 
Total Côtes-du-Nord 

TOTAL ERETAGNE 

10 
140 
82 

200 
450 

20 
500 
205 
732 

90 
270 

3200 
40 

3600 

2800 
176 
172 
585 

373"3 

15 
4 

19 

8534 

65 

42 
150 
274 

40 
250 

1100 
1421 

90 
1500 
1700 

3420 

6500 
105 
274 
310 

7189 

30 
100 
132 

12446 
Il ressort de ces chiffres que seuls deux départements (Ille-et-Vi ­

laine et Lo ire-Atlantique} r ecèlent des effectifs importants de Colverts 
hivernants , les départements les plus défavorisés à cet égard étant le 
Finistè re et les Côtes-du-Nord. 

La forte augmentation globale des effectifs entre décembr e et janvier 
surtout res sentie en Ille-et-Vilaine (baie du Mont St- Michel ). dans le 
Morbihan (estuaire de l a Vilaine) et à l ' étang des Salles dans les Cô-· 
tes-du-Nord va à l ' encontre des mouvements décelés sur les deux étangs 
les mieux suivis du Léon , à savoir St-Renan et Kerhuon dont les schémas 
se superposent bien : 

Après avoir oscillé entre 30 et 40 ind jusqu ' à la troisiè;ne décade 
de novembre . les effectifs de St-Renan montent à 85-9 0 ind le 15 déc . , 
100 l e 21 déc ., et 140 le 22 déc . (r.1oximum de 82 à Kerhuon le même jour) 
pour r edescendre à 90 l e 26 et osciller à nouveau entre 40 et 65 pen ­
dant tout le mois de janvlcr. Les effectifs continuent de décroitre un 
peu partout en février (15 ind l e 20 à St-Ranan. 3 ind l e 16 à Kerhuon) 
pour remont e r à nouveau à la fin du moi s (en relation avec une petite 
vague de froid?) : 55 à St-Renan l e 26 fév • • 25 à Kerhuon le 28 fév . 
et 49 le 1 mars , 1500 à la même époque èa:is le golfe du Morbihan (contre 
250 en janv. ) . 
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Schéma d 'évolution des effectifs de Colverts sur deux étangs du Léon 

SARCElJ,E D' HIVER (Anas cr>ecca) , r ésultets des recensements : 

FINISTERE Le Vouge/Guissény 
St- Renan 
Yeun-El ez/Br ennilis 
r ade de Brest 
pays bigouden (29Sl 
Total Finistère 

MORBI HAN étang de Pont-Callec/Kernascleden 
étang de St-Jean/Mendon 
étang de Kerizan/Crac ' h 
go l fe 
Penerf & estuaite de la Vi laine 
étang du Rocher/St-Do lay 
Total Morbihan 

LOIRE-ATLANTIQUE estua ire de la Loire 
l ac de Grandlieu 
Total l oire- Atlan t !cue 

ILLE - ET-VILAINE étang de la Musse/Baulon 
éteng du Pré/Paimpont 
baie du Mont St - Miche l 
Total I lle-et-Vilaine 

COTES-DU-NORD étang du Fourneau 

DECEMBRE JANVIER 

120 
360 
231 
280 

1021 

30 

500 
850 

3500 

4887 

1500 
360 

1878 

60 
30 

150 
257 

15 

110 
135 

507( 

769 

400 
300 
300 

50 
1090 

2000 
1900 
3940 

30 
eo 

250 
397 
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étang dss Sa lles/Perret 15 100 
étang du Coroncq/Glomel 42 
Total Côtes- du-Nord 30 144 

TOTAL BRETAGNE 8073 6340 
La grande instabilité des effecti!,:!..de cette___~c;e_ interdit toute 

interp~s mouvements . Voir ci-dessous l ' évoi ution 
des effectifs à St -Renan où pourtant les causes dQ variations sont ré­
dui t es du fait de ll ' 1r1terdiction de la chasse . 

100 
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\_/\ ;· 
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nov. decembre janvier fevr ier mars 

CANARD CHIPEAU (Anas atrepera) , 11 observations dont 10 ent re le 16 déc . 
et le 14 janvier (6 localités) . 75 ind 

au Lac de Grand lieu (44) et 8 au r éservoir de Vioreau (44) le 16 déc .: 
1 ind au Yeun Elez/Brennilis (29) le 21 déc . ; 1 <Jet 2 QQ à St-Rer.an le 
22 déc . , mais seulement 2 QQ à cet endroit le 27 déc . : 1 ô et 2 çQ sur 
l ' étang de Lannenec/Ploemeur (56) le 31 déc . : 3 sur l ' étang de Trenvel/ 
Treogat (29Sl le 2 janv. : 3 sur l' étang du Coroncq/Glomel (22) le 3 
janv. ; 2 dans le Yeun Elez le 4 janv. L ' J ffectif de Grandlieu est tom­
bé à 2 oiseaux l e 14 janv . Encore 1 d à St- Renan le 20 fév . 

CANARD SIFFLEUR (Anas penelope) , r ésultat des recensements 

DECEMBRE JANVIER 

FINISTERE baie de Morlaix 
baie de Gou lven 
rade de Brest 
estuaire de la r. de Pont - l ' Abéé 
Total Finist ère 

270-300 
60 

150 
510-550 

_.,._ __ , - -· ..... 

292 
100 
461 
500 

1413 
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estuaire du Blavet 
Gâvr es 
Erdeven 
Etang de St-Jean/Mendon 
baie de Quiberon 
golfe du Morbihan 
étang de Kerizan 
Penerf et estuaire de la Vilaine 
Tota l Morbihan 

étang d ' Aumée 
r éservoir du Vi oreau 
lac de Gr and l ieu 
estuaire de la Loire 
Tota l Loire- Atlantique 

baie du Mont St-Michel 
estuaire de l a Rance 
Total Ille-et-Vi laine 

TOTAL BRETAGNE 

100 100 
200 

500 500 
1500 50DO 

500 1000 
15000 7350 

166 
4000 200 

21600 14516 

30 
1850 

600 
420 500 

1026 2380 

550 200 
40 

550 265 

8 7 

23694 18581 

A la mi-novembre, les lieux bien suivis ont f ait l e plein de leurs 
hivernants : 500 à Er deven (56) le 21 nov . (effectif hiver nant de dé­
cen•ti r e et janvier) . 150 à l ' Ile Tudy (29Sl le 19 nov . (effectif de dé­
cembre) , 200 en baie de Morlaix (29N) le 22 nov . 

La carte ci-contre met en évidence la répartition des hiver nants en 
Bretagne , c'est à dire la pr édominance de la côte s ud , du pays bigou­
den à l ' estuair e de la Loire - Notons qu ' en décembre la rade de Brest 
ne contenait pas de Siffl eur s ou très peu . 

De petits passages ont été décelés à partir du 14- 15 déc . dans le 
Nord-Finistère , avec en parti culier 15- 20 ind à St- Renan l e 15, 3 à St ­
Mar c/Brest les 22 et 23 . 

Début-j anvier, une arrivée se produit , au moins dans le Finistère : 
l es effectifs de Goulven (29Nl passent de 60 à 110 l e 2 janv .; 30 i nd 
stationnent sur l ' étang du Coroncq/Glomel C22l le 3 janv. (5 le 5) : 
fait r emarquable , 18SO !oiseaux sont observés le 14 janv . sur le r éser­
voir du Vioreau (44) alors que ce plan d ' eau n ' en abritait que 10 habi ­
tuellement; les effectifs de l ' Ile Tudy passent de 150 à 500 le 16 janv. 
et ceux de l ' étang de St -Jean/Mendon (56) a tt eignent 5000 ind l e 16 . 

Néanmoins . l es effectifs bretons passent de 24000 en décembre à 
18600 en janvier par suite de la forte diminution enregistrée dans le 
Morbihan (de 22000 à 14000 en gros) . Cette baisse n ' aff ecte guèr e le 
Finistère ni la Loire-Atlëntique dont les oetits effectifs augmentent 
à cette époque malgré l ' abandon (?) du lac de Grandlieu (44) . 

Fin-j anvier - début-février . lt?s effectifs décr·oissent (40 à Go1;lven 
(29N) le 2 fév. contre 100-110 en janvier) , 100 a Erdeven (56) le 12 
fév. (contre 500 hivernants) , 7 à Gâvres (56) l e 12 fév . etc ••. Cepen­
dant , encore 250 à l ' Ile Tudy l e 25 fév . Nous manquons de données sui ­
vies en mars : 50 ind à Erdeven le 15 mar s et 3 en rade de Brest l e mê­
me jour. 

• - .....-- - -~ ,. .,_.. ._ ~~f- ----



" 

·. 

CANARD PILET (Anas acuta), résultat des recensements : 

FINISTERE Le Curnic/Guisseny 
St-Renan 
rade de Brest 
rivière de Pont l'Abbé 
Total Finistàr e 

MORBIHAN étang de St-Jean/Mendon 
golfe 
Penerf & estuaire de la Vilaine 
Total Morbihan 

LOIRE-ATLANTIQUE estuaire de la Loire 
lac de Grandlieu 
réservoir du Vioreau 
Total Loire-Atlantique 

TOTAL BRETAGNE 

DECEMBRE JANVIER 

2 
4 

4 
10 

3 

38 
30 
68 

600 600 
2400 3500-4000 
3003 4100-4600 

360 2500 
9 420 
2 

371 ~ 

3384 7088-7588 
L'hivernage a été régulier en r i vière de Pont-l'Abbé (29S) où de 3 ou 

4 oiseaux le 27 nov . les effectifs passent à 33 ind le 27 déc . et 30 le 
2 janv. pour retomber par la suit ei dernière observation en ce point le 
24 fév . (5 ind). Notons également qu' après le maximum de 3500-4000 dans 
l'estuaire de la Vilaine (56) le 9 janvier il ne reste que 700 Pilets le 
18 janv. 

SARCELLE D' ETE (Anas querqueduüz), oremiar retour noté le 9 mars : 4 oi­
~eaux dont 3 aJ dans les marais de 

Meneham/Kerlouan (29N). 

CANARD SOUCHET (Anas cZypeata) , résultats du recensement : 

DECEMBRE JANVIER 

FINISTERE 

MORBIHAN 

St-Renan 
Trenvel/Treogat 
Kerity/Penmarc ' h 
Total Finistèr e 

étang de Kerizan/Crac'h 
golfe 
Penerf & estuaire de la Vilaine 
Total Morbihan 

LOIRE ATLANTIQUE étang d ' Aumée 

ILLE-ET-VILAINE 

COTES-OU-NORD 

estuaire de la Loire 
lac de Grandlieu 
réservoir du Vioreau 
Total Loire-Atlan~ique 

étang de la Musse/Baulon 

étang des Salles/Perret 

TOTAL BRETAGNE 

12 
100 
50 

164 

5 
15 
20 
41 

40 
50 

600 
. 10 
707 

4 

3 

919 

-·-- - - -------- ---------- - - ----~·· .... ---.... . -

10 

11 

10 
400 
810 

1220 

10 

1241 
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Corrme dans le cas du Colvert, forte prédominance de l ' hivernage en 
Loire-Atlantique et opposition entre l'augmentation de janvier dans ce 
département et la régression enregistrée dans le le Finistère et le Mor­
bihan à la même époque . 

Deux plans d'eau seulement ont été bien suivis : St-Renan (29N) et 
Trenvel/Treogat (29S). Tous deux montrent une forte arrivée de Souchets 
du 14 au 19 déc . A Trenvel, les effectifs qui ont· varié entre 6 et 16 
ind depuis le 15 nov. montent brutalement à 75 ind le 14 déc. et à 100 
le 19 pour retomber à 30 le 22 et 20 le 27 déc . Même évolution à St-Re­
nan, mais portant sur des chiffres moindres : 0 le 15 nov. et jusqu ' au 
14 déc . où apparaissent 4 ind1 12 ind le 19 déc. (maximum de l ' hiver) 
puis 6 seulement les 22 et 24 déc . Au même moment, l ' effectif de Kerity/ 
Penmarc ' h passe de 15 oiseaux le 9 déc . à 50 le 14 déc. A noter les for­
tes proportions de dd enregistrées au cours de ce passage : 45 ck>"pour · 
75 ind (60%) le 14 déc . et 65 pour 100 ind (65%) le 19 déc . à Trenvel 1 
10 sur 15 ind (66%) le 9 déc . et 35 sur 50 ind (70%) le 14 déc. à Keri­
ty . 

Par la suite, seul St-Renan est r égulièrerrent suivi : les effectifs 
y oscillent entre 3 et 10 ind jusqu ' eu 11 mars sans qu'il soit possible 
de déceler le moindre mouvement . 

Signalons pour terminer l'observation de 2 couples à St-Colombier 
(56) le 8 mars et d'1 couple en parade au même endroit le lendemain . 

FULIGULE MILOUIN (Aythya ferina), résultats des recensements 

FINISTERE 

MORBIHAN 

~DIRE-ATLANTIQUE 

COTES-OU-NORD 

Kerjean/le Conquet 
St-Renan 
Kerhuon 
Yeun Elez/Brennilis 
Kergwenn/Plovan 
Trenvel/Treogat 
Total Finistère 

étang du Fourneau/Ste Brigitte 
étang de Priziac 
étang du Moulin-Bégasse/Meslan 
étang du Cranic/Brec'h 
étang de Kerizan/Crac'h 
golfe 
Penerf et estuaire de la Vilaine 
Total Morbihan 

estuaire de la Loire 
lac de Grandlieu 
réservoir du Vioreau 
étang de la Provostière 
étang de la Poitevinière 
Total Loire-Atlantique 

étang des Salles 

DECEMBRE Jf\NVIER 

30 
60-70 

11 
35 
70 

206-216 

45 
16 

4 
5 

20 
28 

3500 
3620 

100 
2500 

30 
34 

2664 

120 

7 
7-12 
100 
80 

194-199 

18 
2 

700 

450 
1170 

-2650 
111 

15 
7 

2783 

220 



• 
E) 

0 

FULIGULE HlLOU tN 

1-20 

21-100 

101-500 

supérieur à 500 

..• 

.· .. ··· 

1 ! i~ 1:120 ~··· .··· ·: , •.. : 
J , : ~ , ...... --'~: ... .-.......... ,.,.. .. . . ..·-···. ) • / 0 

. .. ., ···... ... ..> \ -·<; • 130 

·\. ·,,, .. ·~ .. /·' _,:::·:.::;ij'67 

····· ... ....... :. . .•. ···-····,,7 . 

~ ~ .. ·~ ,, ... 

1: .. 
:"· 
}._ ..... ·~ .. ·· 

· .. 
···.· 

• 

··· ..... 
: ...... ·· ..... 

·. 
·: 
i 

·: ,.,. .... : 
, 

r' 
·' 

.... .. ........... . 

: ..... 



--1 
1 

1 
.. 1 

"" , r 
?"---; l 

' 1 

1 

1 

l 
1 

1 

-120-

ILLE-ET-VILAINE étang de Baulon 30 40 
étang de la Musse/Baulon 15 
étang de Belouze/Baulon 6 
étang du Pas-du-Houx/Paimpont 130 67 
étang du Pont-Dom-Jean/Paimpont 150 
étang du Boulet/Feins 23 
baie du Mont St-Michel 15 
Total Ille-et-Vilaine 325 151 

TOTAL BRETAGNE 6935 4518 
Les chiffres ci-dessus montrent que si l es Milouins préfèrent s'ins­

taller sur les lacs et les étangs, ils n'en dédaignent pas pour autant 
les estuaires. Les contingents les plus é l evés se situent e n Loire­
Atlantique et jusqu'à la l imite sud du Morbihan . 

Alors que , comme d'habitude, l ' étang de Kerhuon (29NJ a des effec­
tifs remarquablement stables (50-60) du 11 nov . au 18 janv. , tous les 
autres plans d ' eau voient leurs effectifs fluctuer avec plus ou moins 
de concordance : 

+ passages notés à St-Renan (29Nl à mi-novembre , à Trenvel/Treogat 
(29S) du 15 au 23 nov . (100 ind , puis 31 le 25 nov . J et a rrivée à cette 
époque à Kerjean/Le Conquet C29NJ : 3 ind à partir du 23 nov . Gros chif­
fre à l'étang des Sal l es/Perret (22) le 24 nov. : 261 ind . 

++ après forte diminution à Trenvel et St-Renan en fin- novembre-dé­
but-décembre (20 à Trenvel le 1 déc . ) , on note un passage en plusieurs 
endroits à partir du 10 déc . : à Priziac (56) , de 3 ind, les Milouins 
passent à 16 le 11 déc. pour retomber à 10 le lendemain et jusqu'à la 
fin du mois . A St-Renan, de 5 ind le 12 déc . , on passe à 30 le 14 pour 
retomber à 7 le 15 puis à 14 le 26 et 6 le 31 déc. A Trenvel , 100 ind 
sont observés le 22 déc. mais il n'en demeure que 50 à la fin du mois 
(27 et 30 déc . ) etc • • • Cette période est d ' ailleurs celle du recensement 
de décembre où l'on enregistre un maximum global sans douta faussé par 
le fait que tous les Milouins recensés ne sont pas à proprement parler 
des hivernants . Ajoutons qu ' à cette époque de petits groupes sont notés 
en des lieux d ' où ils étaient absents pendant le reste de l'hiver. 

+++ en fin-décelltlre - début- janvier. on constate une arrivée dans le 
Yeun Elez (80 le 5 janv. J et à Kerjean/Le Conquet où le maximum (7ind l 
est noté le 16 janv. Notons le peuplement soudain du Cranic (56) qui 
recèle 700 ind le 16 janv. (les précédentes visites avaient été néga­
t ives , ou presque) , alors que quelques grands stationnements fondent : 
des 3500 de décembre dans l ' estuaire de la Vilaine . 11 ne reste que 450 
ind l e 18 janv.; l ' estuair e de la Loire est déserté . Tr envel est aban­
donné, les effectifs des étangs d ' Ille- et -Vilaine diminuent de moitié . 
Seul s les étangs des Salles (22) et de Kerhuon voient leurs effectifs 
augmenter (100 à Kerhuon le 25) . 

++++ par la suite , chute progressive à Kerhuon avec quelques paliers; 
le 14 mars . il en reste 7. Mais depuis l e 9 fév . déjà à Trenvel on ob­
serve une remontée qui se traduit également à Priziac par un maximum de 
18 l e 12 fév • • à St-Renan par 7-10 oiseaux et à Trenvel par un maximum 
de 15 à 20 du 23 fév. au 2 mars . Très peu après le 10 mars (îrenve l, 
Kerhuon). 
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FULIGULE MORILLON. (Aythya fuLiguLa), résultats des recensements : 

OECEMERE JANVIER 

FINISTERE St Renan 10 
Yeun Elez 15 
Loc'h Kergaran/Plovan 30 
Trenvel 168 
Ile Tudy 150 
Total Finistère 405 25 

MORBIHAN étang du Cranic/Brec'h 300 
étang de St-Jean/Mendon 20 
Total Morbihan 40 333 

LOIRE-ATLANTIQUE lac de Grandlieu 380 160 
Total Loire-Atlantique 396 160 

ILLE-ET-VILAINE baie du Mont St-Michel 20 
Total Il le-et-Vilaine 45 

COTES-OU-NORD étang des Salles/Perret 30 40 
Total Côtes-du-Nord 35 47 

TOTAL BRETAGNE 876 613 
En décembre , l' estimation des effectifs est bonne, les secteurs es­

sentiels ayant été visités (pays bigouden (29S) avec 350 ind et lac de 
Grandlieu (44) avec 380 ind ). Notons les chiffres relativement forts du 
Finistère , ceux anormalement bas du Morbihan . 

En janvier, le pays bigouden n'a pas été recensé et Grandli2u a per­
du la moitié de ses effectifs . Quant à l ' augmentation dans le Morbihan, 
elle fausse le schéma car les rassemblements observés au Cranic ne sont 
que de passage. 

+A partir du 15 nov., arrivées et passages i mportants notés à : 
Trenvel /Treogat (295) (36 le 15 nov., 50 l e 17, 150 le 23, 37 le 25 •• • J 
Priziac (56) (1 5 le 15 nov . contre 5 le 8 nov . ), St-Renan (29Nl ( 7 le 
21 nov . contre 2 auparavant), l'Ile Tudy (29S) (50 à partir du 15 nov . ). 
Passage à Goulven (29Nl fin-novembre-début-décembre . · 

++ maximum dans la deuxième qiinzaine de décembre : 14 et 15 déc . à 
St-Renan, 20 déc . à début-janvier au Conquet (29Nl. 11 et 30 déc . à 
Priziac, 16 déc . à l ' !le Tudy, 19 déc . à Kerl éguer/eohars (29N), du 14 
au 30 déc . à Trenvel (200 ind l, le 25 déc . à St-Jean/Mendon (56) (80 
ind) . Certains lieux ne seront occupé$ que durant cette période : Pen­
marc'h (29S) , Ploemeur . Kergwenn/Plovan .•• 

+++ l'étang de Priziac marque un " creux •vers le 9 janv. Les 
étangs morbihannais du Cranic et de St-J ean se peuplent à mi-janvier, 
totalisent 320 ind le 16, une centaine seulement le 18 et rien ensuite . 
Abandon des lieux d ' hivernage bretons dans leur ensemble en mi-janvier 
à l ' exception de petits plans d ' gau comme Le Conquet , St-Renan , Kerlé­
guer •• • cet abandon étant confirmé par la diminution observée à Grand­
lieu. 

++++ fin-janvier : départ de quelques hivernants et début de dta­
tionnement en quelques points : Priziac à partir du 26 • •• Le passage 



est très sensible · en février, surtout le 12 à Priziac et à partir du 12 
à Trenvel. Il se généralise fin-février-début-mars : maximum à l'Ile Tu­
dy le 26 fév., à St-Renan le 27 fév ., à Priziac le 5 mars et à Kerhuon 
le 8 mars . De plus, 150 ind sont observés le 2 mars à Trévignon/Tre­
gunc (29S) où l'hivernage ne semble pas avoir eu lieu . 

FULI GULE MILOUINAN (Aythya mariZa). 1 9 le 25 nov . à Trenvel où l ' espè-
ce (1 Q aussi) avait été observée 

le 8 nov. 2 sur l'étang de la Musse/Baulon (35) le 15 déc . , 1 d à Ker­
jean/Le Conquet (29NJ le 31 déc . Seul l ieu d'hivernage, l 'estuaire de 
la Vilaine et la uide de Penerf (56) : ll2.Q.. ind le 18 déc. et 1200 le 
18 janv. 

EIDER A DUVET (Sorrateria moZZissima), quelques observations isolées 
dans le Finistère et le Morbihan: 

1 Q le 15 déc . dans l 'Aber Be noit (29NJ; 1 d illlTI. et 2 99 l e 3 janv. 
aux grèves de Tréompan/Lampaul-Ploudalmézeau (29NJ 1 1 9 du 23 nov. au 
22 déc. dans le port du Conquet (29N) 1 2 99 le 19 j a nv . en baie de Douar­
nenez C29Sl le 19 janv . ; 4 99 le 16 déc . à l' Ile Tudy (29SJ; 1 Q le 26 
déc . à Mousterlin/Fouesnant (29SJ: 1 9 le 15 déc. au Cap Coz/La Forêt­
Fouesnant (29S); 5 ind dont 1 ô le 8 déc. de Raguénez à Trévignon/Tre­
gunc (29Sl1 2 ind du 29 déc. au 2 janv . au Loc' h/Guidel (56). 

MORBIHAN 

LOIRE ATLANTIQUE 

ILLE-ET-VILAINE 

rade de Brest 
baie de Douarnenez 
baie de l a Forêt/Conca rneau 
Total Finistère 

Quiberon-Belle-Ile 
littoral de Suscinio 
golfe 
estuaire de la Vilaine 
Total M.orbihan 

presqu'ile de Guérande 

baie du Mont St-Michel 

TOTAL BRETAGNE 

21 
589 

1 
611 

27 

80 
200 
310 

116 

4450 

5487 

750 

200 
1 OO 
250 
550 

120 

3200 

4620 

Notons en outre 100 ind à Gâvr es (56) le 16 fév . et encore 200 à 
300 (comptage partiel) en baie de Douarnenez (29Sl le 2 mars . 

MACREUSE BRUNE (MeZanitta fusca), seul ement dans le Finistère : arrivée 
d'un fort contingent (150-200) dgvant 

l'Ile Tudy (295) le 18 nov . Dès le l endemain les effecti;s-tombent à 10 
ind et varieront entre 15 et 6 ind jusqu ' à la dernière observation , l e 
15 déc. 3 à Penzé (29N l le 22 nov . • 3 au Cap Coz/la Forêt-Fouesnant 
(295) le 8 déc . , 30 àKerity/Penmarc'h (29Sl le 9 déc., 3 en baie de 
Douarnenez le 19 janv., 1 au Conquet le 5 mars. 

- • .... , ...... _.. -·-... ---.. '"'"\"_..."ot·•""':-~~-----·-- -- '-• .. . v~·---............... ~T--.·-~-.._......,.-~ 



u 12 
e Tu-
uon 
e-

si:è-
~e 
3r-
je 

lè 

ian: 

IU 

>uar-
26 
it-
·e-

R 

3. 
8 

0 

0 
J 
J 
J 

J 

é& 
nt 
10 

1 

- 124-

GARROT A OEIL D' OR (Buaephala alangula), résultats des recensements : 

DECEMBRE JANVIER 

FINISTERE baie de Morlaix 4 
estuaire de la Penzé/Carantec 6 
aber Benoit 4 4 
rade de Brest 5 
Kerity/Penmarc'h 20 
rivière de Pont-l'Abbé 8 
Total Finistère 36 15 

MORBIHAN rivière d ' Etel 13 
Locmariaquer 50 
golfe 465 200 
rade de Penerf 10 
Total Morbihan 525 213 

LOIRE-ATLANTIQUE réservoir du Vioreau 3 

TOTAL BRETAGNE 564 228 

Sur les 17 localités ayant abrité des Garrots cet hiver , 7 à 10 seu­
lement ont été régulièrement fréquentées par l'espèce. Les secteurs les 
mieux suivis montrent que les effectifs hivernants sont atteints courant ­
décembre: en baie de Morlaix (29Nl. 1 le 18 nov • • 4 le 8 déc.1 dans 
l'aber Benoit (29N) les 2 premiers sont notés le 28 nov . puis 4 le 12 
déc . 1 en rivière de Pont-l'Abbé (295) , premier le 22 nov . puis 8 le 10 
déc . 1 dans le golfe du Morbihan, 465 le 12 déc . contre 11 le 8 nov . 

Fin-décembre-début- janvier voit une brusque augmentation des effec­
tifs dans le Finistère (6 l e 1 janvier en baie de Morlaix, 25 le 29 déc . 
puis 12 le 30 déc . en r ivière de Pont-l'Abbé) ainsi que de faibles chu­
tes sur des plans d ' eau non fréquentés jusqu'alors par les Garrots : 1 Q 
à Priziac (56) le 30 déc ., 2 à Goulven (29Nl le 1 janv. et 1 à St-Marc/ 
Brest le même jour. 

Les effectifs restent à peu près stables en janvier p~is décroissent 
rapidement en février-mars : encore 200 dans les baies de l'Ile d'Arz 
(56) pendant tout le mois de janvier, seulement 40 au même endroit le 9 
févr. Les Garrots ne sont plus notés en baie de Morlaix et dans l' aber 
Benoit à partir du 12 janv • • en rivière de Pont-l'Abbé après le 26 j a nv. 
Enfin, il ne r este plus que 26 ind dans le golfe (56) le 8 mars dont 18 
dans les baies de l'ile d'Arz . 

5 observations de <Jd pendant cette période : 1 le 10 déc. en rivière 
de Pont-l 'Abbé1 1 le 27 déc. au même endroit i 4 le 25 fév . dans le Yeun 
Elez/Brennilis (29Nl 1 1 le 27 fév . en r ade de Brest et 1 le 8 mars à 
1 ' 11 e d ' Arz . 

HARLE PIETTE (Mergu8 albeUus), 1 rJ à ,1Trenvel/Treogat (29Sl le 24 nov . 

HARLE HUPPE (Mergus serrator), résultats des recensements : 

DECEMBRE JANVIER 

FINISTERE baie de Morlaix & Penzé 25 43 



MORBIHAN 

LOIRE-ATLANTIQUE 

COTES-OU-NORD 

baie de Goulven 
aber Wrac'h 
aber Benoit 
rade de Brest 
de Penmarc'h à l'Ile Tudy 
de Mousterlin à Trevignon 
Total Finistère 

Carnac 
Locmariaquer 
golfe 
Suscinio 
Penerf & estuaire de la Vilaine 
Total Morbihan 

lac de Grandlieu 

Perros-Guirec 
Port-Blanc/Penvenan 
Porz-Hir/Plougrescant 
Total Côtes-du-Nord 

TOTAL BRETAGNE 

12 
10 
21 

(100) 
60 
10 

288 

40 
100 

50 

32 
222 

4 

10 
15 

2 
27 

541 

8 

759 
40 

230 
20 

250 

1101 

Le chiffre étonnarrment bas de décembre provient du fait que la rade 
de Brest n ' a ét é que très partiellement recensée : en fait la baie de 
Roscanvel correctement dénombrée l ors de ce premier recensement fournit 
le même chiffre qu'en janvier. Il est permis de penser qu ' il en est de 
même pour le reste de la rade et que les effectifs du Harle huppé n'ont 
guère varié entre les deux périodes de recensement. 

Signalons en outre l'arrivée d ' un fort contingent à l ' ile Tudy le 18 
nov. : 100 ind , chiffre qui tombe à 50 dès le lendemain f 

En .J!lSGi , les Harles occupent encore leurs lieux d ' hivernage : un re­
censement partiel effectué en rade de Brest le 9 mars donne un total de 
420 ind (contre 518 pour le même secteur en janvier)1 le même jour , 22 
ind sont notés en baie de Morlaix et seulement (?) 27 pour le golfe du 
Morbi han . 

HARLE BIEVRE (Mer-gus merganser) , 1 Q sur la plage de St-Michel-en-Grè­
ves à Pont ar Yar/Treduder (22) le 14 

déc . et 1 Q sur l ' étang du Beffou/Plougras (22) le 3 fév . 

BUSE VARIABLE (8uteo buteo), 6 à 8 ind observés dans la région de Poul-
. · laouen (29Nl le 26 déc. B ind pour 6 loca-

1 ités en Ille-et-Vilaine durant l'hiver . 1 couple en forêt de Rennes et 
1 ind à Chasné (35) le 8 mars. 

EPERVIER D'EUROPE (Ac~>ipiter nisus) , 1 ind à Brengal l/Pont - l ' Abbé (295) 
le 9 mars. 

BUSARD DES ROSEAUX (Circus aeruginoaua), 2 99 à l'étang de Calzac/Sar­
zeau (56) le 17 nov. 
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BUSARD SAINT-MARTIN (Circu.s cyaneus), 1 Q le 2 janv. à St-Vio/T reguen­
nec (29S) et 1 <J dans le Yeun 

Elez/Brennilis (29N) le 4 janv. 

FAUCON PELERIN (FaZco peregrinus), 1 adulte le long de l'Aulne près de 
Terenez/Le Faou (29N) le 15 déc . et 

1 ind, sans doute <J irrrn. au Menhir/Crozon (29Sl l e 2 mars. 

FOULQUE MACROULE (FuZica atra) , résultats des recensements 

DECEMBRE JANVIER 

FINISTERE eau douce 
étang de Goulven 150 
étang du Pont/Kerlouan 152 
étang de Kerjean/Le Conquet 150 80 
St-RENAN 250 200 
Kerhuon 110 110 
Yeun Elez/Brennilis 106 40 
Kergwenn/Plovan 400 300 
Trenvel/Treogat 2000 ? 
estuaires, rias , baies 
baie de Morlaix 160 100 
aber Benoit 40 50 
rivière de Pont-l'Abbé 60 150 
baie de.Kerogan/Ouimper 600 ? 
Total Finistere 4026 1182 

Rappelons l'absence d ' observations sur Trenvel et Kerogan en janvier. 

MORBIHAN eau douce 
Priziac 250 250 
Le Moulin Bégasse/Meslan 15 
Le Fourneau/Ste Brigitte 40 40 
Pont-Callec/Kernascl eden 10 20 
Cranic/Brec • h 215 240 
St-Jean/Mendon ·500 500 
Kerizan/Crac ' h 67 143 
estuaires 
estuaire du Blavet 500 500 

r Total Morbihan 1597 1693 

Notons l ' absence de données pour le go lfe dans la période des r ecen­
sements; l'espèce a du échapper aux observateurs car un dénombrement 
effectué le 13 fév. donnait 6300 oiseaux pour l'ensemble et qu ' il y en 
avait 3-4000 à Truscat/Sarzeau le 20 fév. 1 

LOIRE ATLANTIQUE étang d'Aurr.ée 300 300 

ILLE-ET-VILAINE étang de la Musse/Baulon 200 150 
étang du Pas-du-Houx/Paimpont 150 
étang d ' Andouillé-Neuville 230 
étang de Bélurant-Beaufort 200 
Total Il le-et -Vila ine 400 650 

--- ----·-w-r---~--·_..._..,._.---......, .. .. _. ~ .... --.--~ • ....-~,. .... .... .r------ --.-- .......... , 



COTES- DU-NORD étang des Sa lles/Perret 
étang du Coroncq/Glomel 
Total Côtes-du - Nord 

TOTAL BRETAGNE 

250 

250 

6573 

200 
80 

260 

4105 

Fin- novembre- début-décembre, l'arrivée des hivernants se poursuit : 
2000 à Trenvel le 19 nov., 30 en rivière de Pont-l'Abbé le 26 nov., 300 
en baie de Kerogan le 1 déc . contre 60 - 70 le 10 nov . 

Dans la deuxième quinzaine de décembre on assiste à un maximum très 
sensible : 275 à St-Renan le 15 déc . puis 130-150 le 30 déc . ; 40 le 5 
déc., 74 le 14 déc . , 11 0 le 19 déc . à Kerhuon: 82 le 7 déc ., 175 le 22 
et 120 le 30 déc . à Kerjean: 30 le 9, 150 le 15 et 25 l e 30 déc. à Gou l ­
ven : 550-600 le 15 déc . à Kerogan etc • . • Cette vague laisse des effec­
tifs importants en quel ques endroits : Ker huon , 110 ind en janvier; ri­
vière de Pont-l ' Abbé , 164 le 26 déc .• cependant qu ' ailleurs les effec­
tifs redeviennent ce qu'ils étaient dans la premièr e quinzaine du mois. 

A Kerhuon (le plan d ' eau le mieux suivi), le nombre de Foulques di­
minue en février et le départ s'accentue début-mars : 87 le 14 fév .. et 
le 4 mars , 40 le 14 mars . A Tr envel , il ne reste plus que 600-1000 ind 
le 23 fév . et 450 à 500 le 3 mars . A St-Jean/Mendon , 100 le 2 mar s • •• • 

(à suivre) 

fat IUJÂAon de la. pla.c.e. tltè.6 .<rnpor..ta.n.te. p!U.6e. paJ1. .eu .1te.c.e.rt6eme.n.t6 h,i.­
Ve/lrza.t.l.X. d ' Ana.t<.déA , noW> 6omne.6 c.o~ de. 11.epoM:eJt. f.a. 61U.te. du Ac.­
.tu.aLUû o:i.rU-t.holog.i..quu du 15 novembJte. 1968 au 15 mall6 7 969 au p1t0c.ha-i.n 
6a.u.-lc.ule. d' AR 1,,'RAN. 

~----~ 
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BIBLIOGRAPHIE ORNITHOLOGIQUE BRETONNE 

Noiu. 6VWM déliollmtLi..ti paJr.aÂ;t/te do.rù> cette IW.bJUque du analy6U et 
du 11.éliumé.6 de no.tu , d 'aJL:Ucl.u ou d' ouV11..a.g e.1> ayant :tJtaJ.;t, poUll. pevt.t<.e 
ou do.rù> le.uJt .to.taLU.é, a l' av-i.6au.ne de.1> c,&iq dépGJLtement6 b1te.toM. Noiu. 
noiu. pll.OpoMM a-i.M-l d '.i.n6oJtmeJt. no.s lec.teull.6 de .t.ou.t ce qu-i. .se -pu.b.Ue 
h.oll.6 d 'AR VRAN 6U/I. l' 01tnltholog-le de la. Bll.etagne. 

LAMI, R., 1968.- Quelques .Jaseurs de Bohème observés aux environs de 
Dinard. Bu.te.. La.b. matt.lt. V.i.naltd, N.S . 1 : 738. 

Notule de 10 lignes sur la capture d ' un Jaseur boréal d tué dans un 
groupe de 6 oiseaux à La Richardais/Dinard (35) le 10 décembre 1965. 
Cette capture se place dans le cadre de l ' invasion de 1965-1966 au 
cours de laquelle, rappelons-le , 3 représentants de l'espèce avaient 
été capturés en Bretagne (ERARO , Alauda, 1968), J.-Y. M 

GUILLOU, J . -J., 1968.- Contribution à l ' étude ornithologique d~ la ré­
gion quimpéroise et du Sud Finistère. Ala.udo., 36 : 137-156. 

Un titre qui promet, un texte qui déçoit. Article de 19 pages qui 
vise à faire le point sur l'avifaune d'une région dont les limite s 
fluctuent pour permettre à l'auteur d'écouler toutes sortes d ' observa­
tions qu'il juge intéressantes . C'est ainsi que nous nous trouvons 
transportés à Ouessant ou sur la côte lorientaise , dans le golfe de 
Gascogne ou sur la côte léonarde, dans les Monts d'Arrée ou dans la 
région de Baud (56), Autrement dit, nous nous trouvons en présence d 'un 
amalgame de notes et faits divers accumulés l ors de séjours plus ou 
moins longs et réguliers dans le Finistère , d'une sélection d'espèces 
sur lesquelles l'auteur croit pouvoir statuer ou étonner. 

L'introduction d'abord mérite quelques commentaires. l'auteur y cor­
rige les erreurs qui truffent la publication de HESSE & LE BORGNE DE 
KERMORVAN (1836) : il nous semble que ces corrections avaient déjà été 
faites (du moins en grande partiel dens l' Ornithologie de la Basse-Bre ­
tagne de LEBEURIER & RAPINE (ORFO 1934 l; en effet, si cette dernière 
publication est " •• axée sur la région de Mor laix • • •, J ,-J . GUILLOU 
oublie sans doute qu ' elle vaut aussi pour la région quimpéroise dont 
LEBEURIER connaissait très bien l 'av if aune . 

On n'annonce pas que le seul point faible d ' une publication (Hesse 
& Le Borgne de Kermorvan) réside dans la méconnaissance des petits Li­
micoles lorsque l'on vient de fournir une liste d'erreurs et d 'insuffi­
sances portant sur : Grèbes, Puffins, Sternes, Anatidés , Pigeons, Rapa­
ces diurnes et divers groupes de Passereaux . 
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On ne dit pas que la détermination des petits Limicoles est peu de 
chose dans une région où ils constituent un des éléments les plus abon­
dants et intéressants de l'avifaune . 

L'explication de la disparition du Grand Cormoran (pour ne citer que 
lui) n'a pas besoin d'être recherchée : on ne peut tout de même pas es­
pérer que deux couples isolés constituent une population en plein essor. 
D'ailleurs nous ignorons ce que le Grand Cormoran vient faire dans une 
liste d'oiseaux nicheurs de la région quimpéroise. 

L'introduction se termine sur une note optimiste : • • • la Tourterelle 
(laquelle ?l a augmenté , la Rousserolle s'est installée, le Serin Cini 
le fera peut-être. Nous sorrrnes en 1968 , alors soyons sérieux, le Cini 
niche régulièrement depuis plusieurs années et jusque sur les côtes nord 
de Bretagne . La bibliographie est pourtant copieuse. 

Passons maintenant aux données recueillies par l'auteur et quelques 
collaborateurs. Nous y trouvons, mêlées à une foule d'observations, re­
marques, hypothèses et extrapolations inintéressantes, quelques données 
très utiles , bien que souvent peu ou pas circonstanciées : observations 
de !'Autour, du Faucon pélerin , stations de nidification du Petit Grave­
lot , observations de Bécassine double, Sterne hansel , données sur la ni­
dification du Pigeon colombin, de !'Alouette lulu , apparitions assez in­
habituelles de Grands Corbeaux dans l'intérieur ( . •• du Nord-Finistère), 
données sur la Mésange noire, les deux Rougequeues , approche de la limi­
te de répart ition de MotaciUa fiava flava et MotaciZla fiava fiavissima, 
note évasive sur le Gros-bec ••• 

A côté de cela, nous relevons entre autres choses 

PlONGEONS: " .•. les Plongeons ne deviennent cornnuns qu ' à la fin de l'hi-
ver : février , mars ou même début avril . Ils sont exception­

nels sur les rias ou sur les étangs ••• ". La première observation n'est 
pas fondée, la seconde est fausse . 

GREBE CASTAGNEUX : • •• . les premiers hivernants arrivent en juillet ••. • 
Et allons donc ! Naïveté ou ignorance de la complexi­

té des migrations ? Cette erreur (d'expression pensons -nous) se retrou­
ve dans plusieurs r ubriques : Grand Gravelot , Chevaliers gambette et 
aboyeur etc •• L' auteur semble croire que l es oiseaux observés au début 
de la migration d'automne et ceux que l ' on peut voir jusqu 'en mai sont 
les mêmes . 

PUFFIN DES ANGLAIS : rubrique inutile puisque non située dans le temps 
et qu'il faut se rendre à Groix pour avoir quel que 

chose à en dire. Même remarque pour plusieurs espèces , notarrment le Fu­
ligule Milouin. 

CORMORAN HUPPE 

te espèce. 

deux reprises d ' oiseaux bagués n ' autorisent pas à tirer 
de conclusions sur les mouvements des juvéniles de cet-

TADORNE DE BELON : nous nous demandons sur quoi se fonde l ' auteur pour 
parler de maintien de l'espèce aux Iles de Glenen 

~uisqu'il n'existe rien (sauf erreur de notre part) qui en ind!que l ' ins­
tallation en ce lieu depuis une note incertaine dans l' O. B.B. (Ornitho-
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logie de la Basse-Bretagne , LEBEURIER & RAPINE , 1934) . L'aut eur affirme 
ensuite que l' espèce n ' a pas colonisé le littoral sud, ce qui est évi ­
demment tout à f ait faux. 

SARCELLE D'ETE, " . . Comme nicheuse, c ' est une acquisition . • " . Affirma-
tion d ' autant plus dangereuse que l' OBB mentionne un 

cas de nidification, incertain il est vrai , non loin de Quimper . Quant 
aux nicheurs du Fort - Bloqué/Ploemeur (56), ils n'ont pas leur place 
dans une étude sur le sud-Finistère . 

FULIGULE MORILLON , - "Une famille le 9 sept . 1957 à Trevignon . Y aurai t ­
il eu nidification ?". Après tout , pourquoi-pas ? 

Nous ne sommes j amais que le 9 septembre . 

FAUCON CRECERELLE, Moins abondant que l'Epervier? Nous espérons qu ' il 
s'agit d'un l apsus , sinon il nous reste bien peu de 

chances de r encontrer l' un ou l'autre . 

GRAVELOT A COLLIER INTERROMPU , "Nous ne l ' avons plus trouvé à Trévi-
gnon ni au Fort-Bloqué où l e citaient 

Hesse et Le Borgne de Kermorvan •. ". Eh bien, rassurez-vous , nous l' avons l 
trouvé pour vous, et bien répandu comme en maints endroits où vous êtes • 
passé sans le voir . Quant au biotope assigné à l'espèce : " • •• cordon 
littoral séparé de la terre ferme , au moins par de la palud • • • " ce n ' est 
évidemment qu'une opinion personnelle . 

BECASSEAU VIOLET. "Il hivs:-ne sur le littoral bigouden . . " . Nous le cro­
yons bien volontiers , mais des précisi ons ne seraient 

pas superf lues . 

BECRNE ARCTIQUE . tex~e embigu : "bien rare en été, mais difficile à 
déterminer .". C'est un fait. mais doit-on comprendre 

qu ' en dehors de l' été elle est moins rare ? C8 n'est en tout cas pas 
la phr ase suivante qui nous en persuadera : "On doit attribuer à cette 
espèce les Ste rnes qui passent fin octobre.•. En vertu de quoi s'il 
vous plait, de la température ambiante ? 

PIC CENDRE. "Nous ne l ' avons pas encore noté dans le Suci-Finistèra , 
mais i l existe à Baud (Morbihan) ." Al crs n'en parlons pas! 

HIRONDELLES. "Leurs dates d ' arrivée me semblent plus hâti ves en gene-
ral que dans le Nord du département (cf. LEBEURIER et RA­

PINE) •. " Ceci nous semble un peu na ïf : à 50 km près on ne peut espé­
rer mettre en lumière un décalage dans l e temps, surtout lorsque les 
données de comparaison datent d'une quara ntaine d'années . 

GRAND CORBEAU, nous ne partageor.s pas du tout l'opinion de l'auteur 
qui le dit assez fréquent sur la côte sud . Ici encore 

des dates auraie nt été bien utiles . De plus , l'auteur méconnait la 
répartition de !'ciseau dans le Finistère et en sous-esti ma très net ­
tement les effectifs . Quant au " .. il pourrait nicher dans l ' !ntérieur 
ou tout au moins cans les milieux de la côte . ", c ' est le genre d'hypo­
t hèse que l'on s'ebstient de publier avant d ' avoir sérieusement étudié 
l' espèce ce qui , en l'occurence , est loin d ' être le cas. 

FREUX, nous signalons à l'attention de l'auteur l'excellente publica-

---- -~..,._.--... ~--
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tion de LE6EURIER sur le sujet. 

CRAVE, tout ce qui brille n ' est pas or ! Toute falaise où l ' on voit le 
crave en juillet ou en hiver n'est pas forcément un lieu de re­

production, nous sorrmes bien payés pour le savoir . L ' auteur semble igno­
rer les ex i ge nces réelles de l'espèce et lorsqu ' il dit qu' "Une expan­
sion de cette espèce est toutefois empêchée par l es hivers rigoureux 
qu ' elle supporte mal . ", il ignore sans doute aussi que l e Crave est en 
régression pour des raisons qui n'ont rien à voir avec la rigueur de 
l ' hiver; nous sommes en Bretagne , al ors trouvez autre chose . 

GORGEBLEUE . nous sommes imperméables au raisonnement de l' auteur selon 
lequel "Les données d ' Ouessant montrent qu ' il doit être ré­

gulier sur la côte Sud •. ". Régulier , i l l ' est assurément , mais pas par 
la vertu de ce raisonnement qu ' i l faudrait peut-être étendre au Gobe­
mouche nain et à l' Hypo lais ictérine pendant que l ' on y est ! 

BRUANT ZIZI. il est certes intéressant de signaler son augmentation , 
mais il aurait fall u comparer sa distribution et son abon-7 

dance à celles du Br uant jaune. 

Ce ne sont là que quelques exempl es qui il l ustrent assez bien l es 
diverses erreurs et insuffisances de cet article immodeste , Le résultat 
en est simple , peu de données positives , une méconnaissance on ne peut 
plus évident e des sujets abordés (ou débordés) , une fâcheuse tendance 
à statuer à partir de données personnelles plus ou moins nombreuses , 
alors qu'ave c la coll ~boration de nombreux observateurs résidents, nous 
ne pouvons encore statuer que sur quelques espèces. I l n'est pas con­
sei l l é de pallier à un manque d'observations par des extrapolations et 
des hypothèses que rien ne vient étayer . 

Lorsque l' on prétend contribuer à l'ornithologie d ' une région, on 
devrait se demander au préalab l e ce qui , en la mat ière, est connu ou i n­
connu, et pour cela mettre à contribut ion l es connaissances de tous les 
observateurs locaux , plus qualifiés que qui=o~que . Alauda , ne l ' oublions 
pas , porte en sous-titre »Revue internationale d ' Ornithologie" . Cela 
signifie , croyons - nous, que des ornithologuP.s étrangers la reçoivent et 
l a lisent peut-être entièrement . Eh bien nous affirmons qu ' un t el arti ­
cle , au cas où il ne les ferait pas sourire , leur donne une idée bien 
fausse de l ' avifaune sud-finistérienne; c'est là la question : outre 
qu ' elles n'apportent que peu d'éléments nouveaux , les publications de 
ce type sont, à la limite, ! ranchement nui s i ble_!., ne serait -ce que par 
le passif qu'elles créent . 

N'importe quel observateur breton serait en mesure d ' écrire plusieur] 
articles de ce calibre par an; il est heureux que chacun ait la sagesse 
de s ' en abstenir. Alors au cas où l'auteur aurait à nouveau l ' occasion 
de faire de 1 ' ornitho logie en Bretagne , qu •il fasse corrrne eux : qu ' :!. l 
nous fasse parvenir ses notes afin que nous puissions leur donner une 
utilisation à leur mesure . 

Y.G . 

f 
1 
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HUYSKENS, G. & MAES, P., 1968.- Bécasseau tacheté ((Calidris meZanotos) 
en Bretagne . A.f.a.u.do. , 36 : 208. 

Notule de 12 lignes relatant l'observation d'un Bécasseau tacheté 
dans le Sud- Finistère le 23 octobre 1967 . Notons la mauvaise localisa­
tion de cette observation que les auteurs situent " •• . tout près. de la 
mer ••• " • •• " • • • à 5 km à l'Est de Plozévet (Finistère) près de Perhors" . 
La mer se trouvant à l'ouest de Plozévet . il s'agit vraisemblablement 
de Penhors/Pouldreuzic. 

Rappelons que le Bécasseau tacheté est désormais le limicole améri­
cain le plus régulièrement observé en Europe : ~ observations dans leS\ 
Iles britanniques pour les seuls mois d'aoGt septembre et octobre 1967.J 

~~ J., 1968.- La migration prénuptiale des Plongeons en Bretagne . 
~. 36 : 286-281. 

Deux observations au cours d ' un bref séjour dans le Nord- Finistère 
auront suffi à l'auteur pour tirer des conclusions sur l ' hivernage et 
la migration prénuptiale des Plongeons imbrin et arctique en Bretagne 
et en France ••• Avec des dizaines d ' observations de ce type chaque hi- Ili!!"' 
ver, nous n'en sommes pas encore là. Le titre pompeux de cette notule 
pose d'ailleurs un problème qui n'est en aucun cas effleuré dans les 
15 l ignes qui suivent : une bonne illustration du fatras seudo-ornith -
logi_gue que représentent le plus souvent les rubriques "Notes et faits 
'8t\/ers" de nos revues internationales . 

BOUGEROL, C. , 1968 . - Corneille mantelée en Bretagne . Ala.u.da, 36 : 293. 

Notule de 9 lignes : cette observation d ' une Corneille mantelée le 
1er mai 1968 à Roscoff (29NJ aurait été plus à sa place dans les Actua­
lités ornithologiques d'AR VRAN, rapprochée de celle du 15 avril 1968 
à Riouzig/Perros-Guirec (22). 

J.-Y. M 
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